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Lorsqu'on étudie l'économie des Etats de l'Afrique de l'Ouest en

général, ceux du golfe du Bénin en particulier (Nigéria, Dahomey, Togo,

Ghana), on s'aperçoit que les plantations de café, de cacao, les cultu­

res arachidières constituent leurs principales richesses. L'industria-

..Uisation se poursuit à un rythme rapide; mais dans aucun ,des pays du

Bénin, les productions animales ne constituent une source importante de

revenu pour les populations. Cette situation est due au fait que les

conditions écologiques et climatiques ne sont pas particulisrement fa­

vorables à l'élevage et les efforts fournis par les autorités pour déve­

lopper ce secteur restent insuffisants. Ces pays s'approvisionnent en

viande à partir des Etats de la zone sahélienne (Niger, Haute-Volta,

Mali, notamment)qui comptent les 2/3 du cheptel Ou~fricain.

Et pourtant cet élevage actuellement relégué à un rang secondaire

mérite de bénéficier de soins attentifs.

En effet, la sécheresse, qui a sévi ces dernières années dans la

zone sahélienne, a tCluchédans des proportions parfois appréciables

non seulement les hommes mais aussi l'élevage qui constitue pour cer­

tains, la principale ,." ainon la seule ressource. Ceci a pour consé­

quence logique une diminution des effectifs et une réduction des possi­

bilités d'exportation des pays producteurs; il faut aussi signaler une

autre conséquence de la sécheresse : la volonté des pays sahéliens de

protéger leur économie dans le secteur élevage en réduisant les expor­

tations. A court terme, les Etats du Bénin verront donc leur approvi­

sionnement de plus en plus difficile ils doivent donc envisager une

politique vigoureuse do revalorisation de l'élevage.

Les zones guinoennes et soudanaises auxquelles appartiennent ces

Etats, sont reputées peu favorables à l'élevage: ce sont des zones de

cultures, peuplées de sédentaires et où l'écologie est particuli8re­

ment favorable à la ~ouche tsé-tsé, auX tiques et quantités de parasi­

tes gastro-intestinaux. Dans ce milieu difficile se trouve une popula­

tion bovine qui y est parfaitement adaptée, douée d'une trypanotoléran­

ce et résistant aSS(3Z bien .aux ·noJ'lbrs.usElS'"'pnrasj.toses auxquelles les

.../ ...
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expose, surtout en saison des pluies, le climat tropical chaud et humide.

"La race étant le produit de l'h3rédité sur le milieuu , il est incontes­

table que ces conditions écologiques particuli~res ont marqué les animaux.

c'est dans la perspectivo de cette amélioration de llélevago que

nous avons entrepris ce modeste travail dont le but est de contribuer à

une meilleure connaissance de toute cette population bovine qui peuple

ces régions marécageusos du golfe ju Bénin.

Les divers groupes eth~iques rencontrés ont été décrits sous des

appollations différentes et considérés comme des races distinctes bien

que présentant un certain nombre de caract~res sinon communs, du moins

tr;]s voisins.

Cette étuje \/is8 une m8~_l16'J!"" c:mnaissanc3 ethnolog~_que de la popu­

lation bovine d'J r3énin Èi trë1VOrE une série da chapitres.

Dans le PTh,,'~_(: ,- i i!~" '-' :~.:. ';':::8nterons la ré~lion naturelle qui corres­

pond au golfe du Bénin.

Le second ch'3.pit":"'e: Eura consacré à l'ethnologie des différents

groupes sur la base d8s cb,grvaticns et informations tirées de nos en­

quôtes dans les différon~s pays.

Dans le troisi~me cnapitre nous ferons une étude comparativ8 des

différentes mensurab.ons et une ét'..l:::le des groupes sanguins, cette der­

niàre rendue ,possible oruce à llaiC:e du laboratoire de génétique de

l' Institut nfltionale de3 ::'a recherche agronomique (INRA) en Francs, en

vue d'une tentative de regroupement des taurins.

-.! .
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A.- PEfINITION ET PRESENT~T~ON DE LA ZONE :

Dans leur ouvrage "l'Afrique occidentale", Assane SECK et AlfrGd

MONDJANNAGNI(S2) font remarquer la difficulté de définir les climats de

l'Ouest africain, alors, que le climat constitue "un facteur essentiel

de détermination des milieux biologiques OUGst africain!l'''.

'C'est pourquoi ils ont préféré substituer aux termes "guinéon, sub­

guinéen, soudanien, sahelien" etc ••• ceux plus généraux de "zone subé­

quatoriale" (zone d'action altornée de courants aériens) "zone subsaha-

riennc." •

Quoiqu'il en soit, s'agissant des Etats du Bénin, nous pouvons af­

firmer sans risque d'Gtre contredit, que ce terme général proviont de

cette cité nigérianne connU3 depuis le moyen-Age pour son importance com­

merciale, ses richesses ar:.istiques et auss:i_ en raison des migrations

qui ont eu lieu à partir du Nigéria aux 17.3me et 18ème siècle à dosti­

nation du DAHOMEY, du TOGO et du GHANA. Ces populations sont dénommées

"béniniennes" en raison de leur origine (cit6 du Bénin au Nigéria) Ce

sont les fons du Dahomey, les éwés du Togo et du Ghana.

Ainsi,le fait historique intervient ici plus concrètement que la

géographie dans la détormination des Etats du Bénin. A remarquer cepen­

dant que ces populations béniniennes habitent Gssentiellement les ré­

gions c8tiÈJres (de l'océan atlantique jusqu'au niveau du 8ème parallèle

environ) ; les populations des régions septentrionales venant soit du

nord (origine mossi en Hauto-Volta) soit de l'ouest (c8te d'Ivoiro

les Tyokossi sont apparentés aUx Baoulé eux memes apparentés auX ASHANTI

du Ghana). Compte-tenu do ces considérations historiques mais aussi géo­

graphiques,la zone couverte par les Etats du Bénin est celle limitéo à

l'Est par l'embouchure du Niger, à l'Ouest par le Cap des Trois Pointes

(Frontière occidentale du Ghana, à l'Ouest de Takoradi), au Nord par le

143me parallèle, aU sud par l'Océan Atlantiqu3 (carte N°1, page: 13) •

.../ ...
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Néanmoins, pour la commodité de l'étude, nous ongloberons d'une façon

générale les Etats du rügéria, du Dahomey, du Togo et du Ghana dans

leur globalité soit un vaste ensemble de 1.334.105 km2 peuplé d'onvi­

ron 90 millions dfhabitants et peut être plus, si l'on tient compto des

dernières données statistiques qui font du Nigéria un pays de 80 mil­

lions d'gmes.

B.- GfPGRAPHIE Dg LA, .zP.NE :

1.- Géographie.phys~~

1 - 1. Le relief et les sols.... . .......
En dehors du plateau de Jos, au Nigéria, dont les escarpements

granitiques surplombent dos sommets approchant 2.000 mètres d'altitude,

l'ensemble des Etats du Bénin est constitué de plateaux et de hautes

plaines~ Le pic d'Agou (Togo) qui culmine à 986 mètres à une centaine de

Km au nord-ouest de Lomé est un des points las-:plUsélevés Ide le régiolÎ;'

la chaîne de llAtacora qui prend en écharpe 10 Dahomey, le Togo et le Ghana,

de direction N-NE - S..o.';.), dépasse rarement 800 mètres.

Ainsi donc, le relief est marqué par unG multitude de plaines Gt de

plateaux assez différenciés culminant entre 300 et BOO mètres., Los plai­

nes s'étendent généralement le long des cetes et ont une largeur dépas­

sant rarement 100 Km sauf au Nigéria où ell05 se déroulent depuis le

delta du Niger jusqu'au confluent de la Benoué, soit environ sur 500 Km.

Partout ailleurs, et surtout entre les 9èmo et 13ème parallclos

s'étendent de vastes zones de plateaux cuirassés.

Dans l'ensemble, los sols de la zone du Bénin sont constitués d'ar­

gile, de grès, de sable, de schistes et de calcaire. Leur fertilité font

des Etats du Bénin, do grands producteurs do cultures industrielles (ca­

fé, cacao, coton, caoutchouc, arachiqos notammemt) mais aussi do cultu­

res vivrières (maïs, mil, sorgho, ignames) ce qui explique le reIs do

second plan de l'activité pastorale.

.... / ...
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1 - 2. L'hydrogra~hie :

En fait, de grand fleuve, on ne peut mentionner dans cette région

que le Niger qui pénqtre aU Nigéria au sud du 120me parallèle i il ro­

çoit à Lokoja la Benouô. Quant auX autres cours d'eau, assez nombroux

d'ailleurs, nous citerons, entre le Ghana et le Togo, la Volta et sos

affluents et entre le Togo et le Dahomey, le L:ono. De tous ces cours

d'eau, seule la Volta joue un rele économique important pour l'ensemble

de la région grâce auX installations hydro-électriques d'Akossombo au

Ghana.

1 - 3. Le Climat et ~~ Végé.tation :

Le climat est caractérisé dans l'ensomble par son humidité CDnstan­

te qui varie généralement entre 50 et 98 ~i j il ost en outre chaud. La

chaleur et l' humidité qui marquent ce climat traditionnellement diJnOmm6

de type "guinéen Il (dans la moitié sud de la zone) laissent appara1tro

de faibles écarts de température : celle-ci oscille entre 21° et 24°

minimum alors que les maxima s'établissent entre 280 et 34°.

Les écarts sont copendant plus ~mportants pour les pluios dont los

moyonnes annuelles varient entre 1.500 et 4.000 mm, les régions fores­

tières et montagneuses étant les plus arrosées. On distingue quatre

saisons assez marquées: deux saisons sÈJches (novembre-mars, juillot­

septembre) deux saisons humides (mars-juillet, septembre-novembre).

La végétation do cetto zone est constituée essentiellement do

brousse, de savane herbacéo sur les plateaux ut de foret le long des

cours d'eau. Les pâturages sont composés généralement de graminéos

(andropogonées et panicéos) sur la terre ferme comme dans les r6gions

lacustres, ces dernisres 6tant particulièrement nombreuses sur touto la

ceto. Dans 18s jachùros, los bas fonds et 10 long des routes, on rencon­

tre à c8té des graminéos, mais en petites quantités, des légumineuses.

Au nord des Etats du Bénin le climat est de type "soudanien" mnr­

qué par une pluviométrio moins abondante, une chaleur plus torride ct

... / ...
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deux saisons distinctes. Là, les moyennes de pluie varient entro ~{j0 et

1.500 mm (diminuant progressivement au fur ot à mesure qu'on p8n~tr8 à

l'intérieur du continent). La pluviométrie étant très variablo d'uno

année à l'autre, l'élevage en subit le contre-coup, accontué par la

saison sèche qui peut durer six mois (novembro-avril) parfois plus, et

au cours do laquelle los herbes se dessèchent et sont la proie de feux

de brousse. Naturellement durant la saison dos pluies (avril-novombre)

les plaines d'alluvions et los vallées sont inondéos i 10 sol so couvre

d'un gazon verdoyant et de nombreuses plantes annuelles se développent.

2.- Géographie éco~p~ique de la zone :

Dans chacun des Etats concernés, l'économie ost marquée par une

agriculture traditionnelle qui tend à se moderniser, une industrie

naissanto et un commerce assez florissant mais dominé, sur le plan ex­

tériour par des compagnies étrangères et sur le plan intérieur par la

place prépondérante des fommes.

2 - 1. Production a~~. :

C'est le sectour 10 plus important dans les territoires du Bénin,

malgré la diminution croissante que l'on y constate quant à son arport

dans l'ensemble des revenus des Etats. Cette agriculture est dom:i.m~o

par deux catégories de cultures : les cultures vivrières et le8 cultu­

res de plantation, ces dernières étant souvent des produits industriols.

Généralement ces deux typos de cultures so complètent sur le plan g80­

gra~hique dans la mesure où les produits vivriors (maïs, igname, ara­

chide, mil sorgho) se roncontrent surtout dans les secteurs septontrio­

naux de ces Etats alors quo les cultures de plantations (café, cacao,

palmiers à l'huile et cocotiers) dominent dans les zones méridionalos et

cotières. Il faut cependant mentionner quo le développement de ces cul­

tures industrielles (café, cacao, coton, arachides notamment) a rSté

surtout encouragé durant la période coloniale, parfois au détriment des

produits vivriers. Aussi le Nigéria fai t-·il partio des quatres premiers

producteurs mondiaux d'arachides •. Le Ghana occupant depuis longtemps

le 1er rang pour la production du cacao.

... / ...
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2 - 2. Production animale :

Quand à l'élevage, on remarque d'abord qu'il est localisé pou~ les

3/4 dans la zone soudanionne, tout au moins en ca qui concerne le gros

bétail, comprenant des chevaux servant pour la parade, des 8nes pour la

transport des récoltes. 'Le cheptel bovin, plus important, com~te nnvi­

ron 12 millions de t~tes dont 10 millions pour le Nigéria seul. Los

petites espèces sont exploitées par un élevage de ferme qui comprend

des porcins répandus surtout dans la zone subéquatoriale (ou guin(~Jnne).

des ovins et caprins qui servent dans l'alimentation courante. Enfin il

faut signaler à c8té des basses-cour de village, le développerr.3nt dans

et autour des grandes villes, de fermes avicole~ pour la productio~

surtout d'oeufs de consommation.

Cet élevage apparait plus, comme une activité secondaire pouvant

fournir un revenu d'appoint plut8t qu'une activité principale. Les po­

pulations indigènes de ces E~ats ne s'occupent elle~mes que du petit

bétail et de la basse-cour, alors qu'elles laissent aux peulhs au auX

haoussas le soin de conduire ou d ' exploiter les troupeaux de boJin[~.

Cha~ue année, l'élevage fournit pour l'abattage environ 1,5 mil­

lions de t~tes de gros bétail et 8 millions de t~tes de petit bétcil.
'j~1 r-,', ~.

. i ,.

.- .~......~..

,.... .
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CHA PIT R E D EUX lEM E :-

ETLDE ETHNOLOGIQUE DE LA POPULATION BOVINE DES

ETATS DU BENIN.
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APERCU SUR LA POPULATION· ET SUR LA SITUATIOI\J DE L'ELEVAGE OO'JIN
':":~:Ai$WC ----

AU E'ENIN

1.- Les éléments .constitutifs de la ~opulation bovine:

Les bovins de la zone du 8énin aPl3.artiennont à la sous fami:Llo des

Bovinœ et au genre 80S :

- Bos indicus ou zébus qu'on rencontre au nord du 12ème degl'( de

.1 e latitude Nord, bien qu 1 au Nigéria les troupeaux de zébus descondent

un peu plus au sud de cette ligne.

- Bos Taurus ou taurin que l'on trouve aU sud de cette ligna jus­

qu'à la cete. Cette vaste zone est infestée de glossines ; les zCbus

très sensibles aux trypanosomoses ne peuvent y survivre à moins r1'~tre

croisés avec les taurins qui sont eux trypnnotolérants. Cette zonD au

sud du 12ème paral181e est plus humide et de ce fait convient moins

bien E!UX zébus qui, en général, supportent mal la trop grande hum:Ldité

et les nombreuses parasitoses qu'elle favorise.

- A la limite de ces deux aires de peuplement vivent des produits

de croisements zébus - taurin.

2.- La situatio~ de l'élevage bovin

2 - 1.mode d'élevage.

Le Ghana, le Togo, le Dahomey ont leur cheptel bovin presqu~ uni­

quement constitué de taurins.

Le Nigéria est surtout peuplé de zébus (96 ~) et compte quelques

milliers de taurins. C'est le plus vaste Etat de la région et poss~de

à lui seul les 9/10 de l'effectif bovin de la zone.

Tout comme dans los autres Etats de l'Ouest africain) le mode d'é_

levage dans la zone du Bénin est du type traditionnel sédentaire à semi­

sédentaire pour les taurins et transhumant pour les zébus.

... / ,.. ~ .
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Dans la zone ~o climat guinéen, l'élovage est très peu développé

et n'occupe qu'une placo secondaire dans los activités agricoles. Il

est considoré en quelque sorte comme une épurgne, un placement ; les
•

animaux seront donc propriété le plus souvent de fonctionnairos, do

commerçants, de cultivateurs dont il constitue la"coisse de retraite".

Il se pratique de façon sédentaire en sami-stabulation : les animauX

sont gardés le soir dons des enclos ou attachés soit aux piquots soit

aux pieds des cocotiers ot conduits le matin vers 10h, quand le soleil

est bien haut, au pâturago sous la survoillonco d'un gardien 10 plus

souvent peulh.

L'effectif des troupeaux varie de 10 Ù 100 et peut parfois attein­

dre 225 tetes. Il appartient alors à plusiours personnes auxquellas le

poulh ost lié par un contrat. Le peulh perçoit un salaire ou unD rede­

vance par t~t8 de bovin et exploite le lait.

La situation, dons 10 zone do climat soudanien, est sensiblement

la m8me pour les taurins, mais nous devons ojoutor que, si pendant la

saison des pluies, on trouve des pâturages abondants, souvent trop hu­

mides (marécageux) ot que les points d'eau no manquent pas, la saison

sGche est la période de disette accentuée par les feux de brousse. Le

peulh pratique alors la transhumance et les autochtones la libre ~atu­

re, c'est à dire que les animaux sont laissés on divagation et s'éloi­

gnent loin dos concessiDns j cela dure 5 à 6 mois, et ce n'est qu'ou

d~but de la saison des pluios qu'on ira los chercher. Cette pratiquo 0

do facheusGs conséquencos ~armi lesquolles 10 diminution de l'effectif

du troupeau par vols de certains animaux, par la mort surtout dos voaux

qui, pour la plupart, naissent on fin de saison des pluies.

Dans les troupeaux de zébus, au nord du Nigéria surtout, la situa­

tion est différente en ce sens que les troupeaux Elppartiennent flUX ha­

oussas et aux .pasteurs poulhs. Les troupeaux ElUX mains des haoussas,

subissent moins la transhumance que ceux cles poulhs car los haoussas

sont le plus souvent sédentaires et agriculteurs.

... / ...



- 22 -

L'habitat et le mouvement des troupeaux peulhs, sont fonction dans une

large mesure de l'absence ou de la présence des glossines.

Seule la région semi-aride de l'extr3me nord est en permanence

exempte de glossines. La saison sèche est particulièrement longue

(octobre-avril) dans la S3.vane soudanaise, ce qui en fait un hab:L tat

des troupeaux de zébus.

Pendant cette saison, une grande partie de la savane guinéenne est

pâturable et les troupeaux et pasteurs se déplacent--Nors le sud Ô hi

recherche de points d'eau et de pâturages. Le peulh doit donc chrJisir

entre la nécessité de trouver de "bons" pâturages pour ses animaux et

le danger de l'infection par les trypanosomes. En plus des pertes oc­

casionnées par la trypanosomose, il doit redouter les mortalités dues

aux maladies transmises par les tiques; Ainsi dès les premières pluies,

le peulh entreprend un mouvement inverse et regagne le nord.

2 - 2. Composition d~s troupeaux:

Ce problème de la composition des troupeaux a retenu notre 'ltten­

tion car il nous parait @tre l'un des paramètres zootechniques qui dé­

terminent le développement de l'élevage.

Au cours de notre travail sur le terrain, les troupeaux quo nous

avons visités, nous l'avons déjà souligné, sont d'effectifs tres va­

riables, allant de 10 à 200 et même 225 têtos pour les taurins, ct de

50 à 300 têtes pour les zébus. Nous avons constaté que les sujets fa­

melles constituent la majeure partie, sinon la presque totalité des

troupeaux. La monte des vaches est assurée par la mise en service pré­

maturée de jeunes mBles qui représentent à peine le 1/50 de l'effoctif,

car leur castration ct leur abattage précœe (18 à 36 mois) cons-!::;ituent

la règle générale choz les éleveurs. Le taureau do plus de trois ans,

réservé pour la reproduction, n'est pas le fruit d'une sélection sév8­

ra mais au contraire, généralement des sujets tardifs n'ayant pas été

retenus par les bouchors.
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D'autre part dans l'incertitude d'assurer le remplacement des re­

productrices, les éleveurs conservent très longtemps les vieilles va­

ches.

Do cette situation, il résulte une faible fécondité qui, s'ajou­

tant auX mortalités élavées chez los jeunes, no permet pas un taux

d'accroissement élevé.

Avant de préEonter les résultats de nos enqu~tes, en ce qui concor­

nG surtout l'étude ethnologique de cette population taurine du Bénin,

il nous parait nécessaire d'indiquer les conditions dans lesquelles ce

travail a été mené.

Au moment du choix de notre s~jet de thèse l'on ne nous avait pas

caché les difficultés liées à une telle étude sur le terrain, c'est à

dire chez l'éleveur.

Avec tout notro enthousiasme, nous avons entrepris de visiter les

troupeaux des différents Etats du Bénin. Nous avons parcouru toutes les

cinq régions du Togo (région maritime, région des plateaux, région du

centrG, région de la Kara, région des savanes). Nous nous sommas rondus

au pays Somba dans l'atacora.

Au Dahomoy presque toutes les provinces à savoir Province do

l'Atlantique - la province du Mono - La Province du Zou - La province

du Borgou et enfin celle de l'Atacora où on retrouve la tribu somba

furent parcourues.

Au Nigéria, nous nous sommes rendus dans l'Etat de l'Ouest où nous

avons visité au "Livestock Investigation - Centor" d'Ado-Ikiti, d8s

troupeaux du taurin Muturu.

Nous sommes allés à KADUNA puis de là vers KANO dans l'espoir de

voir les troupeaux do zébus Mbùroro. Après deux jours de parcours de

••• / 1 • 1

•
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village en village sans succès, nous avons da revenir à notre point de

départ. C1 était les premiers mois de sécheresse (novembre - décoi,;bro J
les troupeaux ayant commencé la transhumance.

Nous nous sommes alors dirigés vers les marchés situés le long de

la route KADUNA-LAGOS. C'est dans ces marchés que nous avons ou la

chance de voir les zébus Wbororo et Sokoto-Gudali.

Nous devons reconna1tre que nous avons eu à faire face à de nom­

breuses difficultés dont nous ne mentionnorons ici que les plus impo~

tantes liées au :

Problème du déplacement vers les troupeaux i

Problème de contontion dans les troupeaux i

Le nombre do mensurations prises sur chaque animal

La saison des pluios.

Le problème du déplacement vers les troupeaux :

Tous les responsables des pays visités, nous ont prêté avec beau­

coup de compréhension leur concours, on mettant à notre disposition

des moyens qui ont facilité les déplacements. Qu'il nous soit permis

de leur exprimer en passant toute notre profonde gratitude.

Ce que nous appolons problème de déplacemont vors les troupoaux,

est le fait qu'il faut arriver de bon matin chez le gardien peulh pour

trouver les animaux sur place. Il nous est arrivé plus d'une fois de

constater que les animaux sont déjà conduits au p3turage.

Nous avons été quolquefois obligés d'aller passer la nuit dans 10

village le plus proche du campement, d'autr05fo1s'd:~or.:lQoyerllo\v8illo

prévenir le peulh, pour @tre certain de trouver des animaux on arrivant •

.../ ...



u.; problème de la contontion dos animaux
--.."...._._--_-.~----_.-.- ------~.,. -- .-'..----=- .--. -...._----=..........
Co problème a été do loin le plus importt:l.nt. POlll" fuin:1 riOB rnon-

i<.rsl:iolS à pou pd~s corr8ctos et surtout pour les prélévomonts du

- ~l~; ~] faut rie toutu 6vidonco unD banno contention.

;)arfoü 18 poulll Gst SGul avec ses anülDU)( ot no pout à lu:!. seul

~:;SL:~('c:r ~Gtto contiJnt:1_on ; dans ce cas il nous fut impossiblt..; cle -crn..-

·!b'll~r. Pa~ ~ontr8 le poulh; averti de notro arrivée ct du trovnil

--j'_':: nCJl'~ sllons off8ctuc'r 1 invite, s'il lc peut, certains do sos Clr:l~_s

pOu:~ ilGUS "Aider. Si la contention ost bien assurée, les mensurations

quoiqL~ nombreuses sur chaque animal, sont ropidomont faites.

;-:-8S prDblèm8~~sés pa:c. le nombro des r1lensurations :

Nous avons offectué 26 des 36 m8nsurations queJ. PAGOT(L!O) C'

pV'8posé pour la norrnalisation dos obsorvations zootechniquGs dans

~'ét~do de la morphologie Dt des productions des bovins. Vu co nombre

"impurtant de mensurations ct les conditions de contention, vu l'irnp':l­

Gience des bouviors à FlmDrler les animaux au pâturage, nous avions dé­

cidé de prendro dos monsurBtions sur au moins le 1/10èmo de l'effoctif

3~ colui-ci attoint 50 têtes et le 1/5 quand il est en dessous de ce nom-

oro.

Oans ces conditions il nous ost raroment arrivé de mensurer plus

du 1':) bovins par jour, cl' Autant plus que nous no travaillons que lo~:;

rratins, les ûnir:laux :le rentrant quo 18 soir •

.L:~~lis0n.....?2s pl!.4,~~ :

La plus grande parti8 do notre travail a été effectué on ploin2

saison dos pluies ut c'était la période idéale pour deux principales

raisons :

La première est 10 fait que c'est pendant la saison des pluiDS

quo los animaux sont en bon état d'ombonpoint.

... / ...
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La seconde est 10 fait que pendant la saison des pluies, los Pô­

turages et les points d'eau ne manquent pas 8t 18s gardiens no 50n-i.:

pas obligés do transhumer comme dans certainos régions pendant la sRi­

son sèche.

A côté dG ces 8vontagos, il y 0 un inconvénient des moins fochoux,

c'est celui de se voir empêchor de travaillor pendant deux jours, ou

d '~tre surpris par ICI plu~_o sur le terrain.

Voilà rapidemont, los conditions dans losquelles nous Dvons re­

cuoilli los ronseignomonts quo nous allons présonter sur l'ethnologie

des bovins des Etats du Bénin, ce travail ayant surtout porté sur les

taurins, les zébus ayant foit l'objet de nombreuses descriptions dont

nous avons tiré on ce qui les concerno l'essentiel do notre étude.
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B.- ETUDE ETHNOLOGIQUE DE LA POPULATION BOVIN~

1.- Les zébus :

Comme nous l'avons déjà signalé, parmi tous les Etats du Golfe du

Bnnin, seul 18 Nigéria, du fait qu'une bonne partie de sa région sopten­

trionalo soit situéo dans la zone sahélienne, exploite dos zébus qui

forment d'ailleurs plus do 95 ~ de son cheptel bovin.

Ces zébus appartiennent à des groupes othniques bien connus ut dé­

crits par de nombroux auteurs notamment DOUTRESSOULLE(1':'!-) FAULKNER ut

EPSTEIN (20 ) SHAW et COLVILE(53).

En appliquant la classification des zébus Ouost africain proposée

par MASON (37), on trouve aU Nigéria :

Los zébus à courtos cornes qui comprennent

Le zébu Sokoto

Le zébu Shul;iQ-arab ou Fellata.

Les zébus à cornes on lyre:> moyenne:> :

- Le zébu Whito fulani.

Los zébus à cornGS en lyrES hautES :

- Le zébu rv!bororo.
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1. Zébus à courtes corn~~.

1 1. hl; zé~ Sokoto.

1 1 - 1. t&non.x.mie.

On lui donne souvent 10 nom de Sokoto-Gudali, du nom de la région

DÙ on le rencontre. On l'appelle aussi Bokoloji (nom de la tribu qui

l'élève).

1 - 1 - 2. Aire géoB}naphique :

Elle est constitué8 par le Nord-Ouest du Nigéria, principalor,18nt

par le Nord-Est de la province qui lui a donné son nom c'est à dira ln

province de Sokoto et celles environnantes. Cos animaux se rencontrant

aussi au nord du Dahomey dans les traupoaux qui sont destinés auX abnt-

tuirs.

1 - 1 - 1 - 3. Caracbr.os. JJénéraux :

C'est un animal do taille moyenne (1m3(1 chez 10 mâle et 1m25 choz

la femolle), pesant plus de 500 kg chez le taureau et plus de 300 kg

chez la vacho. La coulour da la robe est généralement d'un blanc sale

avec des renforcements de couleur gris sombra au dessus de la tflte, du

cou, des épaules et de la quaue. Du point do vuo conformation, la plu­

part dos auteurs qui l'ont décrit, l'ont comparé à la race Boran roncon­

tréo en Afrique de l'Est. Le corps est bion proportionné, épais ot co~

pa.ct.

1 - 1 - 1 - 4. Carastores ethniques :

La tflte est longuo ot large. Vue de profil, olle est rectiligno ou

légèrement convexe. Le chanfrein est drait, 18s oreilles asSO z lCJngucs

et largos. Les cornas sont courtos, elles s' écnrtont Intéralomont clu

chignon puis se dirigont--vers 10 haut. QùeJJquefoi::L elles 'sont très l

(igeM:os' et ~Rl8~ -abs8r;\tes.

Lo cou est court ct robusto. La bosse est bion développée, muscu­

leuso et grasse surtout chez le taureau. Ello est arrondie d'a.vant on

... / ...
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arrière, retombant légurement sur le dos. Le fanon est tr8s bien dûve­

loppé, abondant (35 Ù 40 cm). Il commeneo sous 10 menton se prolonge

jusqu'é3.U fourreau qui lui même est pondant. Los reins sont bien ressor­

tis. La ligne du dos légèrement inclinée vers l'avant. La croupo ost

courte et inclinéo vers l'3rrière. La queue ost longue et terminée par

un toupillon peu abondant. Cot anim81 possûda d'assez bonnes aptitudes.

1 - 1 - 1 - 5. ~titude~ :

Le Sokoto a toujours été considéré comm8 ayant une double aptitude,

celle de fournir de !Jons rendem(mts (50 à 52 ~;) à la boucherie et cello

d'être une bonne laitière.

a) Viande :

On a signalé qu'élevé dans do bonnes conditions mais uniquoment

sur paturage sans aucun apport complémentaire, la zébu Sokoto est ca­

pable de fournir de b8110s carcasses de 295 I<g à 317 kg.

b) ~:
C'est une assoz bonne laitière. De nombroux travaux effectués au

centre d'élevage do Sh:Lka (Nigéria) ont confirmé cette appréciation.

Le Sokoto-Gudali pout fournir 2.047 à 2.275 litres de lait pend8nt

une période de lactation do 246 à 300 jours.

c) Trav~Jl :

C'est un animal tr3s docile, facile à traire ct facile à conduire;

comme animal de travail il est utilisé dans les travaux des champs •

.../ ...
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2. Le Zébu Shu\V.a-/i.rab ou FaUata

1 - 1 - 2 - 1. Synony!'1Ïo"

On l'appellu encoro wadara, Arab ou FolIota.

1 - 1 - 2 - 2. Ai~e"lL809raphiq~e :

Il so rencontre on arand nombre dans la province de Bornou dans

l'Etat du Nord-Est. Son aira déborde jusqu'au Sud 'Ouest du Lac TctJud

ot jusqu'aux régions soptontrionales du Camoroun français. Au Nig6ria

nn estime la population à plus d'un million (18 tetes.

1 - 1 - 2 - 3. Caract~r9s .~énéIaux

c'est un animal de tailla moyenne. La roba est rouge sombre, ras­

somblant à celle du z8bu j.,bororo. Sa conformation est proche de colle

du zébu Sokoto.

1 - 1 - 2 - 4. Carac.t:~rus ethniques :

La t~te longue ut étroito porte des cornes de longueur moyenne qui

s'écartent latéralement du chignon avant de se diriger vers le haut et

lég8rement vers l'avant. Le cou ost minco. La bosse est pou développée

mais droite. Le fanon, 10 fourreau ont un développement variablo, géné­

raloment faible.

1 - 1 - 2 - 5. AEtitud~ :

80n animal do boucherie, il peut on outra donner 900 à 1.30[: litros

do lait par lactation, un lait q~i serait tr2;s riche en matisro grasso •

.../ ...
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1 - 2. Zébus à cornes en lyr83 moyonna s:

1 - 2 - 1. La zébu white fulani

1 - 2 - 1 - 1. Synon)T:.~. :

Il ost appelé : 8uno ou Bunaji par los haoussas et Yakanaji par

les peulhs.

1 - 2 - 1 - 2. ~ira 9ft9~Faphique :

C'est le zébu 10 plus répandu ou Nigéria. On le trouve dans l'Etat

CGntral du nord, sur le plataou de la Bénoué et dans certaines régions

du Nord-Est. Son airo s' [§tend vors le Sud, dans 18s Etats cÔtiers. Il

forme une bonne portia du bétail commercial acheminé sur Ibadan et

Lagos. Il est aussi IflX'g8ment dispersé, soi t à l'état pur , soit IilfStis­

s6, dans les régions du sud relativement infestéos par la moucho tsé­

tsô. Le whito fulani P3Ut, mieux quo les outras zébus, vivra dans la

zone guinéenne. On a signal~ qu'il est moins sonsible quo les autres à

la trypanosomose. C'est peut êtro l'une dos raisons pour lesquallcs,

il R été préféré ou>( outras zébus pour l'am61ioration du format des

taurins dans cortains pays du golfe du Bénin, notamment au Ghana. On

18 trouve parfois dans los troup8aux de Borgou nu Nord-Dahomoy.

1 - 2 - 1 - 3. ~st8re~énéra~ :

C'est un animal da moyenne à grande taille, mesurant 1m,32 DU gar­

rot chez le malE" 1m,2': chez la vache. La robe est blanche à fond noir

et parfois avec des points noirs.

Du point de vue conformation, c'est un animal qui parait squolot­

tique, mais possèda comma ln plupart des z8bus nigérians, Sokoto-Gudali

excepté, la même aptitude bouchère. A l'âga adulte, le taureau p:Jse 500

I,g at la vacho 330 kg.

... / ...
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1 - 2 - 1 - 4. Caract~ro~ othniques :

La t~te est longue O\/ec un front large ot plat. Le profil rectili­

gne. Les cornes sont longuos (30 à 60 cm) ot minces, se dirigont vors

IJ haut en dessinant un- u majus.wle(U). r-Ues sont gc3néralement clairDs

Èl la base et noires ClUX oxtrémités. Le cou de longueur moyenne ost [11us

6paisso chez le malo.'

La bosse bien duveloppée, toujours plus importante choz le tauroau,

tombe parfois sur le cOté. La poitrine est étroite. La ligne du dos ost

sDlido et légèrement conCilve. Le dos est court, los reins plats. Le fn­

non commençant dans la région de l'auge, est bien développé et se pro­

longe jusqu'au fourreau.

1 - 2 - 1 - 5. ~tudp~

a) ViéT~e

Elevé dans de bonnas conditions, le Gunnji, malgré sa conformation,

peut donner un rendoment de 50 ~.

b) ~:
Le Bunaji est considéré comme la meilleure laitière du groupo étu­

dié. Dos contr~les laitiors effectués dans dos centres d'élevage GU Ni­

QGria (voir tableau N° 1 J ont confirmé cette aptitude. Aujourcl' hui on

estima q.u.IE.l le Bunàji peut fournir 1.820 kg à-' 2 •.595 kg. de Ji.r.it par lac­
tation de 300 jours.

c) Trav.ail.-
Bon animal do travail compte-tenu de sn docilité, do son poids et

da sa conformation ; on a signalé son utilisation dons los formes C"l[1ri-

coles d'Etat.

... / ...
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- PRODUCTION LAITIERE DE LA RACE WHIT~ F~LANI

(Rapport de 1953 à Shika).

TABLEAU~.

=============================~========================================================================

Catégories
d'Animaux

GENISSES

Nombre
d'animaux

5

Moyenne des : Variation des : Duree moyenne · Production·Productions · Productions · des · moyenne· · ·obtenues en · et des · lactations · journalière· · ·305 jours · jours · en jours · (Kg)· · ·· ·· ·Min
1 271 Kg : 137 Kg en · 246 : 3,5·56 jours

VP.CHES 139 1 542 Kg
Max

2 594 Kg en
376 jours

276 4,5

!
!====================================================================================================
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3. Lo zébu à cornes en lyres hautes- - --
1 3 1. Le zébu ~ibororo ou Boraro.. ..

3 1 - 1. Synonymio :

Il-re~çut.' encore le nom de F1o.haji, do Rsd-Fulani ot RGd-Longhorn.

1 ,- 3 - 1 - 2. Aire géographique :

Lo Rahaji ost surtout exploité dans le Nord-est du Nigéria, venant

du Niger ot du l'chad. On ID rencontro dans les marchés du Sud (Lagos­

Ibadan) oD il forme avec le Bunaji la majeure partie du bétail destiné

à la boucherie. Au Bahomey et au Togo pour 10 voir, il faut aller dans

les abattoirs.

1 - 3 - 1 - 3. Caractères géné~aux

Une fois qu'on a vu le Mbororo, on ne peut plus so tromper, car

c'est un animal de très grande taille, 1m40 à 1m65 au garrot) pesant

350 à Ll50 I<:g et parfois plus. Sa robe ost toujours d'un rouge acajou

et sa tâte est surmontée do longues cornos en lyro, mesurant 75 cm ot

même plus. C'est un animal très haut sur pattes, de moins bonne confor­

mation que 10 Sokoto ot le Whito fulani.

1 - 3 - 1 - 4. Caractères Ethn~~~~s :

La têta est longue avec un front plat ou légèrement concave. Le

cou est court et épais. La bosse ost moyennement développée. Lo dos ost

court et épais. La croupo largo, inclinée vers l'arriéra. La fesse ost

plate. La queuo très longue. La fanon est moyennomont dévclopPÔ.

1 - 3 - 1 - 5. Aptitudes

a) y"~ande :

Le r"bororo sc rencontre souvent dans la plupart des abattoirs.

Animal fortomont charponté, il donna un rendement inférieur à celui des

autres z6bus (50 ~~).

... / ...
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b) ~:
Il est signalé comma une mauvaise laitière, 1,5 1. à 2 litres do

lait par jour.

c) T}:av.ail :

C'ost un animal très difficile à dresser.

Cotte étude rapide des zébus exploités dans los pays du golfe du

Bénin at dont l'élevago est surtout important au Nigéria montre l'exis­

tence de races bien distinctes, parfaitement définios.

La situation est loin d'~tre aussi claire pour les taurins •

.../ ...
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2.- LEs Taurins :

Dans lR population des taurins qui peuplent 10 golfe du Bénin on

a décrit do nombreuses races autochtones: la raco dos lagunos, la

race Baoulé, la race 8ombo., 10 race Îviuturu, la \AJcst-African - 8horthDI1n

et la raco du Borgou.

Do numbroux auteurs se sont intéressés à la question mais n'ont

pas été aussi longs qu'avec los races de zébu ou 13 Ndsmo., et on se

demande pourquoi.

Doux hypothèses peuvent ôtro Qvancées.

La première c'est peut-ôtre parco que ces animaux no paraissAient

pas avoir à leurs yeux, un grand intérGt économique, d'autant plus que

ce sont des animaux qui, à l'âge adulte (4 à 5 ans), ont un poids

moyen do 80 à 220 kgs.

Cotto hypothèse est difficilo à retenir car cos animaux, à caUse

do leur trypanotolérance, ont sorvi à peupler do vastos régions où

jusqu'alors l'élevage bovin était quasi impossiblo.

La deuxième hypothèse, qui nous parait plus probablo, ost le pro­

blème môme do la complexité do l'identification dos races.

En effet, il est parfois très difficilo do dil~t:ingtlor~.fl4rttc~ l~"::'':''

. (.;' taurin dit do race dos lagunes "d'un taurin Sombn, ot Pé1rfois mêmo =r',

[/ _" un 80mb,'} cj 'un Borgou.

FLAr,~IGNI( 2 ~ a décrit pl usiours races

-"Uno petite race dite dos lagunes, poids 100 è. 150 kg.

Uno race un pou plus gronda, vivant à l'intériour vors l'ouost

générnlement rouge ou fromcmt ressemblant [lU r,jdamn.

... / ...
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Une raco de taille moyenna, aux environs [10 Parakou, (à 400 km

de la cete) grise tachetéo ou légèrement bruno : Zébu dit do

Borgou (250 à 350 kg).

Enfin une race du Niger, 6galement grisa ou brune, d'animaux

grands, osseux, à 10nguDs cornes vers la haut ll •

C'ost pour essayer d'apporter une contribution à la clarification

de ce prob13me d'identification, quo nous avons entrepris de parcourir

du nord au sud tous los Etats do la zone, pour voir les animaux dans

leurs habitats, los décriro, prondra cortaines mansurations et peséos,

procéder à des enqu6tes sur leurs aptitudes (lait- viande- travail).

Pour complétor notre travail nous avons préleva des échantillons

de sang que nous avons envoyés au laboratoire de génétique biochimique

de JOUY-EN-JOSAS (I.N.R.A.) pour l'analyse des groupes sanguins.

2 - 1. Etude ethnologiqu8.9~~taurins:

Quand on parle do l'ethnologie bovine dans los Etats du golfe du

Bénlnf uno image se présenta tout de suite à l'osprit. C'est celle d'ani­

mauX de très petits formats.

En effet les taurins rencontrés dans cette zone, sont de petit

format ot de petite taille, format et taille qui, en augmentant très

légèrement nu fur et à mesura quo l'on s'éloigne de la côte, confèrent

à ces animaux des appelations différentes.

De la cete à quelques deux cent cinquante kilomètres vers l'inté­

rieur des pays, on parle do :

Race des lagunes (Oahomoy - Togo)

~uturu (Nig6ria)

Wast-African-Bhorthorn et Owarf west-African-8horthorn

ou Lagoon Cattle (Ghana).

... / ...
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Au delà de cette limite approximative on rencontre

La race Somba et la race Borgou (Tog~ahomey-Nigéria).

La West-African-Shorthorn ou plus précisément Ghana-8horthorn,

la premiàre appellation étant plus générale et s'appliquant à

tous les taurins Ouest-Africain sauf la Ndama.

- Le Sanga (Ghana)

Comment se présentent ces différentes catégories d'animaux?
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2 - 1 - 1.- La race des laguno!,.

2 - , - 1 - 1. Synonymie:

Au Dahomey et au Togo, on pn.rle de "Lagunaire", ou Ghana de "La­

goon-cottle" ou de "Owarf wost f1frican Shortborn".

2 - 1 - 1 - 2. Aire géographique

Cotto appellation de legunes couvre au Dahomey, les provinces de

l'atlantique, du Mono, de l'Ou8mé et celle du Zou en un mot la région

s'étend depuis la c6ta jusqu'au nord d'Abomey. Au Togo la zone des l~gu­

nairoscouvre la région maritime et cello des plateau>{, c'ost à dire l'airo

comprise entre Lomé et Blitta, tandisqu'au Ghana cos animaux ne se re­

trouvent surtout qu'au Sud do la région de la Volta (Volta - Région).

2 - 1 - 1 - 3. Caractères génflraux

Ce sont des animaux de petite taille, en moyenne Om80 chez 185

veaux d'un an, Orne5 chez les vaches adultes de 5 à 10 ans; quelques su­

jets exceptionnels atteignent 1m05. Notons que la taille augmente légè­

rement quand on quitte la cete vers l'intérieur.

Ces taurins frappent aussi par leur petit format. La longueur sca­

pulo-Ischialo, atteint en moyenne 1m20 ; ce sont des animaux très bas

sur pattes avec parfois un ventre volumineux. La hautour au sangle ne

dépasse pas Om47, et la longueur du canon antérieur n'Atteint pas Om20.

La robe ost souvont noire,généraloment pie-noire. Il n'ost pas rare de

rencontror dos sujets pio-rouge ou rouge. Le poids moyon de ces animaux

est très variable. Los pesées que nous ôvons pu faire à la fermo de

Kpinnou (Dahomey) et d'Avotonou au Togo varient de 188 kg à 280 kg chez

les adultos do 5 ans et attoignent parfois 320 kg choz los animaux plus

âgés.

2 - 1 - 1 - 4. Caractères e~~niqucs :

La raco des lagunes presente une longue têtu nu profil rectiligne,

un front plat ou légèrement concave. Le chanfrein est rectiligne, le

chignon droit avec une dépression médiane, Los orbitos sont saillantes

... / ...
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aV~c le pourtour des yeux noirs. Le mufle épais et également noir. Les

cornes sont courtes (14 Ù 2(1· cm en moyenne). Elles Si évasent à partir du

chignon et sont arquées en haut et en avant. Elles sont claires à la

base et noires aUX extrémités. Leur surface est rugueuse.

Le cou est de longueur moyenne, mince chez la vache et plus épais

chez le taureau. La ligne du dessus parait être inclinée vers l'avant

chez la vache. La fesse est étroite chez la femelle, plus musclée chez

le mâle. La queue est d'une longueur dépassant souvent la pointe du ja~

ret et arrivant aU milieu du canon postérieur. Elle est terminée par un

toupillon d'au moins 10 cm. Les membres sont courts, l'ossature légèro.

Chez la femelle non gestante ou qui n'allaite pas, les mamelles sont

réduites à des plis de peau que l'on aperçoit à peine entre les cuisses.

Cela donne déjà une idée do ce que sera l'aptitude laitière de cette

race.

2 - 1 - 1 - 4. Aptit~des

a) Viande

Ces animaux ne sont utilisés qu'à une seule fin, celle de la produc­

tion de viande. On a signalfJ dans la littérature un rendement variant du

48 ô 52 ~L l\Jous n'avons pas pu établir de façon correcte le rondement,

car tous les abattoirs quo nous avons visités ne disposaient pas de

bascule pèse-bétail, de ce fait les animaux ne sont pas pesés avant

l'9battage. Pour se faire une idée sur los poids suceptibles d'être

fournis après abattage, nous avons effectué aUX abattoirs de Lomé et

d'Atakpamé, un certain nombre de pesées de carcasses et calculé des

moyonnes par âge et par sexe. (Voir tableau N°: 2). Pour avoir une idée

apprOXimative du rendement, nous avons pesé apros abattage : les abats

blancs avec lour contenu,la peau la tete et les pattes, les abats rou­

ges, enfin los carcasses. Le poids des carcasSOs doit etre majoré d'au

moins 5 Kg, ce qui corrospond aux morceauX prélovés par le boucher aU

moment de la préparation de la carcasse.

Nous avons obtenu ainsi un rond8ment de ~)/! ri. (Voir tableau N°· ~ 3 ) •

.../ ...
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La viande présente une graisse de couverture surtout chez des ani­

maux castras adultes.

Il est intérossant du noter dans 10 production dG la viande, que l~

race dos lagunos a son premior vêlage à 3 ans, 3?~ ons. L' intervalle de

volage qui est do 18 mois ou début se réduit à 12 mois chez les vaches

3gées.

TJ\B,LEAU N° 2

POIDS MOYENS DES CARCA~S~9.?~n CLASSES D'AGE~ ET PAR SEXE:

==========~====~===~=;======~=~=~~===================~===~===========~==

F E [Vi E L LES

Nombre
:-

3

f\ G E
(ons) Poids (Kg) !

--- -------- ----_.:------- -----,--!
!

! MAL E S (Boeufs)
!-,-------------
! Nombre Poids (Kg)
l­
!
! 29 113,3

-------------------------------------:

12 126,3

6 131 , 1 5 3 126

6

!
! ~

7 5 130,5
-1

... / ...
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A.B. =: Clbats blancs

A.R. =: abats rouges

p.T.P. puau tête p2tte

C + 5 carcasse + 5 kg pour corroction

P.V.E. poids vifs estimés

H.A. hors ...
uge

rVlc M810 castré

T - Taureau.

~ -- Femelle.

!'!§.. Dans llostimation de ce rendement, nOU~3 nI avons [JQS fait la
distinction entre raco lagunaire et race somba, cu qui ost
dl a:Llleurs très difficilo dans les ab[y~toirs.

... / . , .
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La vache de lA racu des lagunes est cunsid6rée comme une mauvaisu

laitièro. C3[Jondant ùuc:.Jn contrtilu ~_a~tiur Il ~ Cl été fa: t do façon systé3.

matique pour appuyer cette af~irmation. Nous avons voulu fairu cu con­

traIe à la ferme d!élovage d'Avétonou, malhoureusement ces vaches n'ont

Jcunais f3té trcdt8S.

~JUS no~s sommes alors co~tont6s do procéder à des enquêtus sur la

production lait:'èn:l clans les troupeaux que nous visitons c' est ainsi que

183 ronsoignements suivant ont été recueillis :

13 vBches unt donné 12 litres di3 lait pCl.r traite soit en rnoyunne

0,767 litre,

- 20 vaches ont c:Jllné '15 litres de :I-,üi: par traite soit 0,750 1 ~_ ::1"L. ,

~\Jous avons pu mesurer la quanti té d' une traite, dans cor tains trou­

p8aux où nous som:n8::> FliT'iv8S au moment du 1:0. traite.

Les quanti tés suivantes ont été Bnr:3[Jj.stréos

0,565 litre 0,605 litre

0,575 litr8 Ll.515 ~,itr8

0;645 litre 0,550 litre

O,7ES li.'.:re J,62:1 litre.

Pou:..' cé·c8rr.i:,'lcY' 1.:1 produstion journaliôrc, nous pouvons estimer qUE'

',CS obten~cs le soir si on trayait les vaches.

Si l'on ajoutait à C2S q:.Jantités la paY't qui constitua 18 repas du V8au

(au moins C,5 1), la pruduction journali~ru pout s'établir comme suit

rD 7'"" )<2 ) ..:- Cl , ['~J 2.)J3 L (CL 78::1 )( ,,"' -}- 0,50 2,07 1.\. , L.i! r_ J

(0,75[
,

D,50 '" (0 ,SU,:) 2) 0,50 1,71 1.v 2) .... x +" (-:.. .. "

(0,565 0, [:iD 1.
,

0,50 1,80 1.v 2) + 1,63 (0 1")1 Cj x 2) -:- =" ". '-

(0,575 x ,...,
Cl, .50 ! ,G5 l. (0,5:.-::';1 )( 2) .... 0,50 1,62 1,c_ ,)

(0,645 2) Of!:.iC 1,7S L (0,6?G '\ (J,50 1,75 1.x .'- x 2) +

"1 • • ,/ '1 " 0::
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Nous pouvons donc dire que la production journalière varie de 1,5 1.

à 2 litres. Quant à la durée de la lactation, les peulhs donnent souvent

les chiffres de 4 à 5 muis.

Dosage de la matière grasse du.~ait :

Nous avons dosé, rar la méthode de GERBER très simplifiée qu'utili­

sont les Allemands nu Centre d'expérimentatinn d'élevago d'Avétonou, la

matière grasse du lait, de 15 vaches, dans la r2gion maritime et dans

colle des plateaux.

Avec cette méthode les résultats suivants ont p~~tro obtenus

1er échantillon 63 g/1. 8ème 6chantillon 63 g/1.

2eme " 60 g/1. 9èmo " 60 g/1.

3eme " 61 g/1. 10èmo " 60 g/1.

4ème " 63 g/1. 11èmo " 63 g/1.

5ème " 60 g/1. 12ème " 63 g/l.

6ème " 62 g/l. 13èmo " 61 g/l.

78me " 62 g/1. 14èmo " 60 g/1.

15èmc " 67 g/l.

Ainsi le taux mOY...3n est do Bê! g. -de -matières grp.sses-.por litro de

lait, co qui est assez élevé car dans les pays tempérés, le lait standard

renferme 40 g/1.

c) Travail :

Ces animaux ne sont pas utilisés dans le travail agricolo qui est

pourtant l'activité majeuro des paysans. On a incriminé la petite taille,

le petit format do ces animaux. La peur dos animaux et un tabou qui con­

siste à dire que : "la fils du pays ne dClit pas être gardien do troupeau"

sont à notre avis 183 principales raisons car nous avons rencontré dans

la région des plateaux nu Togo et dans le province du Zou au Dahomey,
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des lagunaires qui peuvent atteindre 260 k:gs élV8C une taille CDrrnctCJ

pnur être utilisés dans la traction bovinr3.

FLAMIGNI (21) F1 écrit dans son rapport que

"Une paire de boeufs bien dressés ot adultes, peut transporter une

charge utile de 350 [l ,1]-50 kgs". On El d' ailleurs signalé l'utilisation do

ces animaux pour la culture attelée et les corvées d'eau dans los centres

de formation d'agriculture mécanisée de Sékou et de Ouidah (Dahomey)
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2. La race Muturu :. .

2 - 1. Synonymie:

-521-

Elle ost encore appo18e : NigiSricm-dwarf-shorthDrn. Le terme fViuturu

est utilis6 par les haoussas pour d6signor les taurins on général. C'ost

ainsi quo dans los abattoirs, la bouchor haoussa, qui abot un taurin

NJama, vous dira qu'il Q tué un I~,u-i:uru pour le distinguor du zébu 'qu'il

appelle "Djabadjaball •

2 - 1 - 2 - 2. AtT8 géographiqu~

Le r,iuturu sc rencontre dans los régions de l'Est ot de l'Ouest du Ni­

géria, au Suu du Sème degré de latitude nord, régions do forôts, humides ct

lourdemont infestées de glossines. On estime la population à quelque

100.000 tOtos, appartenant pour la plupart à des agricultours.

2 - 1 - 2 - 3. Çaractères g8néra~~

Ces animaux illustrent tros bien le qualificatif do lIdwnrfll c'est à

dire, nain, qu'on leur a donné. En offet ce sont des animauX de très po­

tite taillo variant de Om79 à Om09 avc~c une moyonne de Om8S. Ils sont

très proche du sol. La hauteur ou passago des sangles vario do Om37 ô

Om49 , la moyonne étant de Om42.

Ce sont dos animauX de potit fnrmQt bien sOr, mois de bonne conforme­

tion. Avoc un corps ramassé, le i.,uturu est en toute snison bien en chair.

Le poids moyon à l'âge adulte varie du 188 à 220 kg.

La robe ost souvent noire, noire-pie i on ranci~'ntre dos sujets de

robe blanche avec quelquos très [lotites ploques noiros.

2 - 1 - 2 - i!.. Caractères e:thniql:l.~_ :

Le Î,;uturu IJ. une tâta longue avec un front plot et relativement lar­

ge. Le chanfrein présonto un profil l~ctiligne. Le muflo ost largo ot noir •

.../ ...
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Les cornes sont courtes, minces chez la femollo, plus ôpaisses à la

base choz le mâle. Elles so dirigent latéralement vors l'extôrieur, puis

chez la vacho, s' orqul'mt en dessinant un "c" plus ou moins horizontal. Lo

cou do lonQueur moyenne est mince chez la vache et plus robuste chez le

taureau. Le fanon, très peu dévolopp6, arrive à poina oU 1/3 supérieur do

l'encolure. La peQU est épaisse, 10 poil luisant chez les sujets do r~be

noire. La ligne du dessus ost lÔ90romont inclinée vors l'avant chez les

femelles, presque horizontale chez 18s mBles. Le dos ost Qssez bien mus­

clé. La poitrine ost profonde. Les membres sont fins et courts.

2 - 1 - 2 - 5. f\.Ptttud.~.

a) ~fld~

Le iv'iuturu ainsi (Jécrit présente do bonne aptitude bouchèra. Dos rcm­

dements de plus do 52 ~ ont ôté signalés. Le premier v~lQge a lieu à trois

ans et on peut obtenir un veau choquo annôe.

b) Lai..!. :

Nous n'avons pas do chiffres sur la production journalière de lait,

mais le trùs faible développement des mamelles laiss8 penser que cette

production serait du m~me ordre que colle dos lagunaires.

c) TravCli~. :

Quant û l' aptitud(J au travail, cm a signa16 àm gronde docilité du rViU­

turu et la possibilité do l'utilisur, malgré son faiblo puids, pour les

menus trcvn.ux.

... / ...



3. La Gold Coast Shorthorn--......• '.......; .

31. §x.nor~ymire. :

!\ctuollcment Dn devraic dire: Ghana Shorthorn, 1", GuLl Const ,~tDnt

dovonJ le Ghana dapuis 1957 doto do son accession à l'ind~nondanco notio-

Stuwnrt ct Goll (56) on 1930, IGS appelèrunt : l'Jcst-African-Shorthorn

LBoeuf È\ courtes COFlGS d' f-,friquc nccidontale). C8ttO appellation dù "W8St­

African Shorthorni', prôto à confusion. Ello ost omploy6c indifférommont

par certains autours pour d6signor los taurins depuis la 66n6g01 jusqu'au

Cameroun, Gussi préf6rions-nous l'oppéllot:i!on do nGhano Shorthonl'i".

En r8clitcJ ce terme groupe souvant los animaux de typo lagunaire dont

la tailla cl6piJ.sse cello dos "clwarf shorthorn" (Om90) et de leurs métis

ElVi3C la raco Ndama.

Stewnrt, rapporté par l\:i/~SŒ~ (3'7) pense quo ces ùflimLl.ux sont 10 résul­

tat des croisements ontro Ndama, z6bu ot dwarf shorthorn.

Cette assortion n8 nous pon:rît pus accoptablo pour la l'oison suivan­

Cl': Bien qUG los zébus soiont importés vers les marchés du sud à partir ::1e

1920 ut que certains propril~tiJ.ires aiont pu introduire CIeIOS leur troupoau

[jos tauroau>< z:Sbu pour l'amélioration du formflt de lours animaux, ce pro­

,Jramrne d'amélioration no commença r6r.:ülument qu 1 flprus 1930, et le premior

taureau Ndama fut introduit en Gole! Coast on 1931. Dovant cotte situation

Y',::Jus voyons mol comment en huit ans los croisements z:Jbu....Ndamo et dwarf­

'.~;lorthorn, ont pu nbsorbor h~s animElw< locaux, pour r1cJnncJY' naissance à

cotte race nouvelle.

Copcndant nous devons reconnaîtro, qu'actuellement cm rencontre; un

~eu partout dans les Etats du Bénin, des produits de croisement race 10­

cale·-zôbu ct raco locale-Ndame, Dt que los troupeaux corn .iosés uniquemunt

CIO race puro sont on voie cio dispc:œi ticm. Les produits cio croisemont sont

G'ailleurs ruconnaissables. nous un dirons quelques mots dans un paragra-

~he ~ue nous consacrons à cotte question.

... / " ..
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2 - 1 - 3 - 2. Aire géo~rGphiq~~ :

La Ghana Shorthorn, S8 roncuntro partout au Ghano, dupuis les ré­

gions dJtElres jusqu' ClUX régions soptuntrionalDs qui c[;nstituont, comme

dans los autros Etats du golfo du Bénin, les [lrincipnlos zones d'élevago.

2 - 1 - 3 - 3. ÇR~ac~rs!;'3...fl8nGr.al:l~

Cos animaux ne présentent ros do différences marquées Clvec los lagu­

nairos rencontrés surtout dans la r60ion des plateaw< (Togo) et dans la

provinco du Zou (Dahomey) i ils mosurant en moyenne 1rnl DU garrot, un

peu plus qua los dwarf Africon Sh()rthorn. La robe est noiro, souvont

pie-noire. Co sont des animaux bien on chair pouvant atteindre 300 kg.

quand ils sont bien ontretenus.

2 - 1 - 3 - ~. Caractères ot~iq~os :

La teto ost do longueur muycnno avoc un front plat. Los cornos sont

courtes, minces, ro.ppolant collos dos lagunairos. Le cou ost lono ot

minco. Le fan:.m pou dévoloppé. La lione du dessus est ccncctvo, la crou­

pe relevée.

2 - 1 - 3 ~ 3. Ap_titud2s

s) Victndo :

Le Ghanct Bhorthorn possèdo une bonne conformation pour la production

do viande.

b) Lait :

La production lo.itièro est estiméo à 1,51.pandant unD période do

lactation do 185 jours.

... / ...



nobe BOU\A.mt; ~,ilit-l:\Ji.ro. L(;\ l:Lcr<;-fj !\l~ d(~SSLi8 CUnet:1\1ù ot la
croupa r'Ul(Jv~o.

Fonnnt l~g,~'t'9ment plus lmpt11'tant Que œlui des ro.œa taurinœ
prdc&:tentcs.
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2 il.• Lo rûco Somba
.~ ..~. ..

2

La race somba, du nom do la tribu qui l'élèv8, est oncore oppo16c oU

Dahomey, ro.CD J\tncora, aire d' ho.bi tation do la tribu Sumba. Au Togo un

parle parfois do boeufs do IviA~JGO (villa située dans la région dos saVAnes.

2 - 1 - '1 - 2. A,ire lLoogr8phi.,gue :

La tribu Somba, 8ncore oppel~~e au Togo, Tamborma, 50 retrouve dG part

et d'autre du massif de l' Atacor:'. ~Jf\titingou, Tangui6tc3 ut Boukomb6 dans

la province do l'Ataccra constituent la principale airo géographique de ID

race somba au Dahomey. Au Togo, 10 plupart dos bovins, que l'on rencontre

dans los régions centrûle, de la Kara et des Savanes, sont dits appart8nir

à cette ro.co.

2 - 1 - 4 - 3. ~qractères gén6raux

Il est souvent très difficile do pouvoir différoncier la race Somba

do colle des lagunes.

Leur taille varie de Om9D à 1m. La conformatiun ost senseiblem8nt

la meme et Ir un trouve des SUj8tS nettement inférieurs 1'1 certains Ingu­

nûires. Une enquête réo.lisoe dons le compte du projet du ranch d'Adé16

et du centre zootechnique de Kouniohou (Togo), indique que les sujets

rencontrés dans la région des plateaux se révèlent en moyonne plus lourds

que ceux de la région centrale.

La robe est souvent noire, gGnûralement pie-noire. Dos sujots rouges

ou fauves S8 n:mcontrent parfois. On ponse que cos sujets rouges au fau­

ves seraicmt ciClS produits de cruismnent Ndama-8omba. Des enquôtes menuos

au Dahomey et o.u Togo, pour savoir si à une époque quolconqu[], les l\ldn.nn

ont été introduits dans los montagnes do l'Atacors, n'ont rien donné do

concluant. La plupo.rt des vieu)( agonts vétérinaires inturrogés à co sujet

ont affirn16 qu 1il n' y a pas ou cl' introduction do NeJumù do.ns 10. régic.m •

.../ ...
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De plus, oucun rapport dos services d'élevage, datant du temps colo­

nial et fDisant montion de l'introduction de la ~Jclornc1 clnns la région, n' 0

été trouv6.

A partir de 1954, 10 Ndarll'. a ét6 introduito au TUQo, pDur un prograni­

me do croisament dit: "Action ~.Jdmnc.". Cotte Dction ni c. donné des resul-

tats satisfaisants quo dans ln réGion des plateaux, ct on pout y trouver

actuelloment dans certains ttuurOl'.UX los traces du passago do la Ndama.

2 - 1 - (Ir -, il. Co."r:é1ctèr[)s ethnJ.qu.s~,

La tôto est longue et étroite, les cornes sont courtes, minces, ar­

quées au-dossus do 10 tete, parfois fluttontes. Elles sont claires avoc

los extrémit6s noiros. Le mufle est noir. La cou est plus mince chez la

vache. Lo ligne du dossus est inclin60 vers l'avont choz 10 fomollo et

horizontale avec une légère ccncQvité aU niveau du clos choz le mâle. La

fesse ost plote ot étroito chcz 10 vocho, plus largo chcz 10 tauroau. Lr:ls

membres sont fins et courts.

2 - 1 - ,~ - Cl. rljJtij;ude~ :

Les aptitudes ne sont pos différentos do collos dos racos lagunaires,

Ella est oxploitoe par la tribu Sombo et los outros tribus opporontéos,

exempla la tribu Konkomba, pour dos mobiles essuntiollomont d'ordro socinl

(18s anirnal.l~ tJtlnt rtpp01~tés GO ooil: 1LJO sacrifiés à 1Ioccds!Î..on! clos funé­

railles) •

... / ...
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2 - 1 - 5. !:-..:::~s--EF.0duit.s Ndama-Lagun,oire!.. Ndama..-13C?.mbet

Ces ["]rm.luits ne forment petS una population bien fixée, mais se

rencontrent de temps en temps dans cortains troupeaux oLr un taureau

Ndama Cl ôté introduit.

Ces sujets so reconnaissent pnr los caractères suivants

Une tùille légèrement sup6riourejen moyenne 1 m nu garrot,

Une confurmation beaucoup mieux proportionnéo surtout chez los

mô.les.

Et surtout une tête courte, beoucoup plus lnrgc DVCC un chanfrein

roctiligne D convoxe.

Le muflu très souvent ontouru do poils fauvos DU blancs.

Los cornes sont courtes, plus grosses, solidomont implantéos et

drossôos en domi-croissùnt.

Le cou ost épais.

La roba est soit fauve clain" avec dos nuances do noir au niV8i:1U

do l'avant et l'arrièro main, soit noire avoc une raio claire le

long do la ligne du dos.

., ./ ...
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2 - 1 - 6. Les races du 8or90~ :

2 - 1 - 6 - .1.: A:trG Ci69J!~~r:2~

ElIas forment près dos 3jt~- du choptol bovin du Dahomey ct couvre la

région du Oorgou et do Kandi. Cotto ciro de pouplemont s'6tond au Nig6-

ria, sur le province cl 'Ilorin, c!nns "l'EtElt du Centre Ouest" où elles

sont connues sous le nom de K6tnicu ou Kéteku, nom qui r8Drou[Jo aussi los

produits Ndnmo-I"uturu. Los Oorgous S8 rutrouvont clans le Nord-Togo. Ac­

tuollomont on los rencontre dans los cocoteroios du littoral où les 10-

gunaires tondent à disparaitre.

2 - 1 - 6 - ;::. ,Çap:"ctères J1,,8nÉ!'9..u...2. :

A propos du Borgou, DOUTRESSOULLE(14) écrit: c'ust une SOU9-roCG

de la raco Ndorno, adoptéo à un milieu différent ot rnûtissœ de :1-0. race

des lagun8s. F/\ULKNER et EPSTEIN (20) ponsent que le Ourgou ost le croise­

ment ontro un produit dwarf shurthorn (Muturu)- Ndomo. [;t 10 zôbu Whi te­

Fulani.

Nous poncherons plus, pour la secondo hypothèse nvoc une résorv8

sur la prusencG du song Ndamo dons les roces du Borgou.

La plupart dos rapports fournis par los différentes rogions d'éle­

vage ou Dahonluy, font étot de lE'. sonsibilito du Borgou èl 10 tryponoso-

miase, auX pnrasitosos intostinolos et È,leur difficile Clclnptotion auX

régions du sud, plus humide. Cos mêmes rapports soulignent le v'Glago

annuel chez la rClCO d8s lagunes ut L'1 rClce Samba, ot 18 v'i'Jlago bisannuol

chez la femelle Borgou.

La sonsibilit6 à lCl trYDnnosominso et aux pArcsitosos intostinClles,

l'inadaptation a la trop gronde humidité, la v~lQge bisannuol, sont des

caractères quo lion reconnott en général choz nos zc:!bus.

Si la l'am Burgou, commo l'ucrit DOUTRESSOULLE, 3St unD sous rnC8

de la Ndam':1 métisséo do la race des lagunes, ello serait trypnnotolGronto

ct supportorait mioux l'humidité dos régions du Sud. D'autre pert, l'in­

troductiun do la raco Ndama dans cos régions i'lvant llcJ;Jcquo où DOUTRES­

SOULLE écrivait, n'est pas prouvuu.

... / ...



Compto--ccmu dos caractères zébus do lù rncC' du 3urguu, compte-tenu c'

la présuncG dans le Nigeria voisin, do zébus qui passant facilemont lus

frontières, nous pensons, pour notre part, quu la BorgrJu est un produit do

croisement rClco lagunairo ou Sombn-Z6bu, pr2cis6mcnt le zébu white-Fulani.

On gruupo actuellement sous 10 nom Borgou une population pou homogèno

que l'on peut essayaI' de classaI' en cloux caté:gories :

- Une promièro catégorie que nous piJuvons appeler : "Lagunaire grClncl

modèle" ct qui nous semblo etre 185 vrais Borgous. On los roncontre au Da­

homey (mais lour nombre diminuu), au Nig6rio et dans; 10 [\Jord....Togo, dan.s

qU3[qUCB t1"yj\.."f.KJ.::tW( doSomba.

- Un8 e.\ou>dèn18 catégorie qUE:: nous app81orons "Gorgou-Z6bu" c' cst-à­

dir8 un produit du crois8m8nt CJorgr:Ju-Z6 bu, qui, 8n dlifinitive, ost un

sujet chez lequul la proportion do sang zébu 8st plus impurtùnte qU8 chez

les précédents issus oux-mêmos d'un croisumont ontre zûbu et la race des

lagunes.

... / ...
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a) Les animaux..c1e...la première catégorie :

Ce sont des sujets plus hauts sur pattes, la taille au garrot variant

do 1m à 1m10. Ce sont des animaux plus rectilignos, mieux proportionnés

que les lagunaires et possédant un tronc roctangulaire. La robe ost blan­

che ou mouchetée, généralement pie-noire. On roncontre parfois des rubes

noires. Ce sont des animaux qui pèsent au rnoins 200 kg et souvont plus dc;]

250 kg.

b) La deuxièm~ catéEo~ie :

Elle renferme dos animaux dont la taille atteint souvent 1m10 aU gar­

rot. Ce sont des sujots plus lourds pesant rarement moins de 250 r(g à

l'âgo adulte (4 à 5 ans) et dont la conforrnation se rapproche plus do

celle du zébu que des taurins. La robo dorninante est la robe blanche. Des

sujets noirs ou pie-noire existent.

2 - 1 - 6 - 3. Cara~\8r8s ethniques :

a) Les animaux de la première catégor~~

Ce sont des animaux à profil roctiligne. La tête est longue avec un

front plat. Les cornes de diamètre plus grande que chez les lagunaires,

s'écartent latéralement en derni-croissant d'un chignon droit. Elles sont

un peu sombre à la baso mais noires aux extrârnités. Elles sont souvent

lisses. Le cou est court, épais et présenta à son attache avac le tronc,

un renflement musculaire. La ligne du dessus ost droite mais lég~rom8nt

inclinée vers l'avant. Le dos est long, étroit, la croupe courto, légère­

ment inclinée vers l'arrière. Les cuisses sont plates. La poitrine ost

étroite et les cÔtes plates. Les membrus sont plus longs et plus solides

que chez les lagunairos, et les mamelles plus développées.

b) Dans la deuxiàme catégorie :

Ce sont des animauX qui ont, plus uno conformation de zébu que cio

taurin. La tête est plus épaisse, 10 front légèrement convexe. Le chanfrein

est rectiligne à convexe. Les cornes solidement implantées, bien rondes à
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la bRse et de longueur atteignant on moyenne 30 cm. Elles se dirigent en

croissant vors le haut, la pointo ost noire légèrement tournée vers l'ox­

térieur.

Le corps est court, robusta et marqué d'une ébauche do bosse plus ou

moins visible. Le dos est court, concave. La poitrine est plus solide. Le

fanon assez bien développé. Il commence aU niveau du mlmton et s'arrête

au niveau du poitrail.

2 - 1 - 6 - /i·. Aptitudes :

A l'abattuir des rendements da 45 à 50 ~ ont été signalés. Quant à

l'aptitudo laitière, nous avons pu enregistrer des pruductions atteignant

souvent 1,5 1. par traite.

Los Borguus,surtout ceux de la deuxième catégorio, sont do bons ani­

mauX de traits et sont bien utilisés pour la culture attelée dans lo0r

aire de peuplomont au Dahomey.

... / ...
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~~ - 1 - ? ~8 S.anga :

FAULKI'JER ct EPSTEIN ( 20) dôfinissGnt 10 torme Sanga comme un croise­

ment entro un taurin à longuGs cornes (Typo Ndama) et un z6bu dont 10

Dosse est on position thoracique. Dans co groupe ils citant le white

:=ulani.

Dans sun livre "The Origin of the domostical animaIs of Africa"

EPSTEIN (18) montionne quo le tormo "SANGA" d6signe un groupo de bovins en

Afrique de l'Est Gt du Sud, chez qui on retrouve un ou plusieurs des ca­

ractères principaux suivants :

Situation et taille de la bOSSG.

Dimension des cornes.

La conformation de la tête ou du corps,

~aractères qui indiquent qu'ils no sont ni de purs zébus ni de purs types

de taurins à longues cornes, mais un mélange variable des caractères de

ces deux parents.

STEVJART 8t JEFFREYS( 56 ), on suivant en cela les cunseils de Curson

qui publio avoc THORNTON dans 10 Onderstopoort Journal, Vol.? N°2, octo­

bre 1936, un travail sur "AFRICAN Native C3ttle ll
, définisscmt la race

SANGA comme une vari~t8 de West-African ShGrtborn qui ost un croisement

entre Zébu et 10 bovin du type Dos brachycéros considûra comme l'ancêtre

des bovins à courtes cornes. Ils no possèdent pas do bnsso, mais sont

marqués par certains caractères du zébu.

Cotte doscription nous foit penser aux Borgous do la seconde catégo­

rie dont nous Qvons parlé plus haut.

2 .- 1 - ? - 1. Aire gGographique :

Ce type de bovin se trouve principalement dans 10 nord de la région

septentrionale autour de Bawku, Zuorungu, Navrongo (Ghana) ragions moins

infestaes par la mouche tsé-tsé. Cos animaux so tetrouvent actuellement

dans les environs d'Accra.

... / ...
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2 - 1 - 7 - 2. paractères gGnôr~u~

MASON( 37) écrit à propos des S~~GAS du Ghana : comme 10 zôbu utilisé

est le white Fulani dont ~a couleur dominante est la couleur blanche, les

Sangas sont typiquement blancs. Ils paraissent 8tro on général du memo

type que los 8nrgous du Dahomey.

En effet les Sangas que nous avons vu au Ghana ressomblont, quoique

parfois un peu plus grand do taille, aux Borgous de la deuxième catégorio.

- Animaux cie taille moyennu 1m,10 à 1m,15.

Robe généralement blancho, des sujets noirs pouvent âtre rencontrés.

Conformation proche de celle do nos zébus.

- Rudimont cio bosse.

- Poids moyen 320 kg.

2 - 1 - 7 - 3. Caractères ethniques :

La teto longuo, à profil rectiligne à convexe,ost surmontée de cor­

nes assez longu8s en forme de "U" rappolant colles du BunÛ.j:i,h Le cou

ost court et assez fort. On note la présence le plus souvent d'un rudiment

de bosse. Le dos ost court et concavo. La croupe rolevéo et les cuisses

plates.

2 - 1 - 7 - 4. Aptitudes

Ce sont des animaux exploitas surtout pour la bouch8rio.

Après le SANGA, nous allons essayer de présentor on quelquos mots un

autre type de bovin qui se rapproche aSsez du typo St~GA. Il s'agit du

Kuri.

... / ...
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1 8. La Kuri :
",''-.---'''--':''--

1 8 - 1. Airo g80graphiqu~

u Kuri est localisé dars 10 nord Est du Nigéric dans 10 départe~ont

[lu Bujuma. Ils so~t en très putit nombre. On les roncontro aussi dans los

'l
C

narc~és à bétail du sud.

2 - 1 - 8 - 2. CGract8~e~ ~énérBux otethniguos

Animal haut sur pat:tes dont la taille varie do 1m!.!D à 1m50. La têto

ost longuu ut étroite, portant d'énormos cornes dont la circonférence à

la 'x.se atteint en moyenne 55 cm.

LB fanon est très peu développé. La bosse est absenta DU rudimentaire.

~a "obe est gûn3ralemont blanche, on rencontre souvant dos sujets rouges.

L..e Kuri est très exploit8 pour la boucherie. On 0. signa16 que la va­

che Kuri est assez bonne laitière (4 litres de lait par jour).

De cette étude ethnolog~o,uo, il ressort l'cxistcnca d'un grand nombre

~8 races élevées. Si certaines sont très nottemont distinctes, surtout lus

::ébus, la situaticn est boEiLlcnup moins nottci -chez les t::rurins .. En Cff'L"t

cc:r-':;;'(l:ins groupos 'prosontont do nombreusL-'S TOSSlilmtùtmecrS mais partBrrt!5DU­

'crrt- des noms ·d.iff6rents.

Nous nous proposons o.lors, dans le troisième chapitre, d'analysor un

certùin nombre de caractèros cie c8tte population C1fin cie tenter son r8-

group8mont.
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CHAPITRE TROISIE~E:
ft ft

LES TAURINS DU BENIN : ETLDE MORPHOLOGIQUE ET

TENTATIVE DE REGROUPEwENT.
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A) ETLOE r"ORPHOLOGIQUE ET COI\iPARATIVE SUR LA BASE D' UNE SERIE DE

MEN8.URAliONS,

1. ETLDE rv:ORPI-ULOGIQUE :

1 - 1. ~éthodologie

PAGOT(40) , pour la normalisation des observations zootechniques dans

l'étude de la morphologie et des productions des bovins, suggère qu'en

brousse, comme cela a été notre cas, on mesure tous les animaux d'un trou­

peau en enregistrant leur âge.

Pour le calcul des moyennes relatives à différentes catégories d'ani­

maux: veaux, vaches etc ••• , il est préférable d'utiliser les chiffres

fournis par plusieurs troupeaux dans lesquels on aura mensuré tous les a­

nimaux, plut8t que de prendre quelques animaux au hasard dans de nombreux
:" 1

troupeaux. Dans ce dernier cas, ajoute t-il, on a pas une valeur ~xacte

de la variabilité des mesures, car on aura tendance à prendre les plus

beaux animaux et m@me en prenant certaines précautions, les erreurs d'é­

chantillonnage sont toujours très élevées.

Il poursuit en préconisant une série de trente s1>< mensurations que

l'on pourrait prendre dans une station d' élevage Ol~ l'on dispose d'un per-­

sonnel spécialisé suffisant. De ces trente six mensurations, nous en avons

effectuées vingt six, mais, pour la commodité de la présentation, nous ne

retenons (voir tableau N°S à 13) pour notre étude que les moyennes de di><
1

types de mensurations, caractéristiques chez les animaux de 1 ~ 3 et S

ans appartenant à la race des Lagunes, à la race Somba et la race Borgou

(Borgou 1). Les autres types de mensurations figureronCen annexe, Nous

présenterons également en annexe quelques moyennes de mensurations relati­

ves au ~iluturu et au Ghana-8horthorn dont les données ne sont pas assez

nombreuses.

Au total 472 bovins, répartis de la façon ci-dessous (Tableau N°4),

ont été mensurés. Pour prendre ces mensurations, DOUS Elvot15ot:ilisél~on.90mi­

décamètre ruban et un double mètre pliant métallique ; ce dernier nous a

servi de toise et de mètre en bois. Ce matériel est commode à mettre dans

, ,./ ...
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Ul sac pour entreprendre les tournées de travail en brousse.

Comme nous l'avons précisé dans le chapitre précédent, toutes les

m3nsurations ont été effectuées en saison des pluies sur des animaux en bon

état c'embompoint et dont malheureusement, il ne nous a pas été possible

d~ connaître le poids. Pour combler cette lacune indépendante de notre vo­

lonté, nous donnons aux tableaux ND 14 et 15, une indication sur le rapport

e,tre le poids théorique donné par la formule de Crevat (Poids = 80 x

(P.ThJ3) et le poids réel que nous avon~ pu prendre dans les centres d'é­

19vage de I<pinnou et d'Avétonou au Dahomey et au Togo.

La détermination de l'âge des animaux a été faite sur la base des

i~ages indiquées, par le Professeur CUQ, sur l'âge du boeuf dans le fasci­

cule qu'il a consacré à l'étude de l'âge des animaux domestiques. (Voir

page 77).

TABLEAU ND 4 :

CATEGORIES DI AGES DES ANDIiAUX MENSURES :

==================~==~=~================~=========~=======

176

142

154

TOTAL

50

76

54

5 ans
-------:--------:-,----

15 à
18 mois 3 ans

:-
46 54

53 47

45 !n

SQ[\f;BA

! LAC3U~JAmE

! --------------------------------------
!

BORGGu(r)
!--,-----_._----------------------------

-._------- -------

472 !
:=:::===========!

·.. / ...
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1 - 2 - Les tYP8,ê de mensurations effectuées

1 - Hauteur au ~arrpt : ~.~.

Prise à la toisa. Pour les zébus, inmédiatement

en arrière de la bosse.

2 - Hauteur au ~os H.D.

Prise à la toise au point où le dos semble

rentrer dans le8 épaules.

3 - Hauteur à la crouD~ : H.C~.

Prise à la toise au point le plus élevé

de la croupe.

~ Hauteur du passaQe~8s sangles: H.S.

A la toise du point le plus inférieur de la

région du passage des sangles.

5 - Hauteur à la pOin~8?~ coude : H.Pta.Ca.

Au mètre en bois, du sol au point 18 plus

postérieur de la pointe du coude.

6 - Hauteur de la poi.ntéJ du jarret: H.Pte.J.

Au mètre en bois, du sol au point le plus

postérieur de la région de la pOinte du jarret.

7 - Distance pointe epaule-pointe de la fesse ou
.. ft _. -.....-.......-..:..~

LO':,llueur sca~ulD-:ischiale : L.Sc.I.

Prise au m~~tr8 ruban de la pointe de l'épaule

au point le plus saillant de la fessB •

.' '.
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numerisation
Texte tapé à la machine
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8 - Longueur du canon ~~érieur : L.Ca.A.

Mesurée au mètre ruban du milieu du genou au milieu

du boulot.

9 - Périmètre thor..aciqu8 : P.Th.

Pris au mètre ruban, immédiatement en arrioro des

épaules.

10 - Tour spiral : T.Sp~

Prise avec un mètre ruban, en partant de la pointe

du sternum en allant au milieu du dos, on passe au

c8té opposé, un trav8rs de main après l'angle de

la h tJKI u'e, en terminant au milieu du périné.

11 - Périmètre du Jarret: P.J.

Mesuré au mètre ruban obliquement, on passant par

la pointe et 10 pli du Jarret.

12 - Périmètre du canon antérieur : P.Ca.A.

Prise au mètre ruban au niveau du tiers supérieur

et du tiers moyen.

.... /...
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numerisation
Texte tapé à la machine
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13 - Longueur de lE-!P~~ : L.T.
Mesurée au mètre ruban du bout du nez au sommet

du chignon.

14 - Larqeur de lu t§~~ 1.T.

Prise au mètre ou au compas d'épaisseur dans sa

plus grande largeur au niveau des arcades

sourcilièros.

15 - Circonférence il la base de la corne: C.B.c.

Prise au mètre ruban suivant la ligne d'insertion

de l'étui corné.'

16 -Circonférence au milieu de la corne : C.M.c.

Dans 18 cas des cornes globuleuses (boeUfs du Tchad

Kuri par exemple) on mesure la circonférence maxima

de la corne.

17 - Espace intercornj : E.ic.

Distance qui sépare les deux cornes à l'origine,

mesurée au mètre ruban.'

18 - Longueur des corne.s : L.·c.

Prise de la base à la pointe, en suivant le bord

ayant la plus faible courbure.

~ .. /., ..



Illuptration desmenIlHlè"Nl"': L.T., 1.T., c.a.c., C.M.c.• , t.lc., L.e.

17

13 /1/1

1 \

~ ~ ... .... ..
Il;': ~.~

numerisation
Texte tapé à la machine
- 84 -




- 85 -

19- Distance entre la pointe de l'épaule et la pointe du

c2ud~ : D.Pte. E.Co.

Au mètre ruban, entre le point le plus antérieur de la

pointe de l'épAule, et le point 10 plus postérieur de

la pointe du coude.

20 - Longueur du t~Er2X : L.Th.

Prise au mètre ruban, de la pointe de l'épaule droito

au milieu de la dernière cete.

21 - Tour de ventre: T.V.

Pris au mètre ruban dans la partie la plus bombée de

l'abdomen, un peu en arrière du cercle do l'hypochon­

dre •.

22 - Distance chignon de la gueue : D.ch.Q.

Difficile à prendre chez le zébu où l'on doit faire

trois opérations :

a) Distance du bord postérieur du chignon au point où

la bosse "rentre" dans l'encolure.

b) Longueur de la bosse prise au compas d'épaisseur

du point où la bosse "rentre" dans le cou, et

l'angle formé par son bord postérieur et par la

ligne du dos.

c) Distance, angle postérieur de la bosse. Ligne du

dos à la dépression de la première articulation

intercoocygienne.

23 - Longueur de la__9Yeue : L.Q.

Prise à la dépression de la premièro articulation

intercoccygienne à l'extrémité du tronçon (non compris

le toupillon).

., .. / ...
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24 - Largeur entre_les_E9inte5 des fesses: 1.Pte.F.

Au mètre ruban entre les deux points les plus

saillants des pointes des fesses.

25 - Longueur de la cr0HE.~ L.Cr.

Au mètre ruban, au bord antérieur de la pointe de la

hanche au point le plus saillant de la pointe des

fesses.

26 - Largeur de la hanche: 1.Hh.

Mesurée au mètre ruban entre les points distaux des

pointes des hanches.

. ...1..•
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1 - 3. R~sultats :

Pour le calcul des moyennes, do la 1/2 Longueur de l'intervalle de
=--

confiance 8t de l'analyse de la varianco entre 18s différents types do

mensurations des différents groupas ethniques, les donnéos ont été traitées

par la calculatrice "P.101 Olivotti".

Les moyennes, déterminées dans l'intervalle de confiance de 95 of. , sont

indiquées dans les tableaux N°S à 13. Les graphiques N°s1, 2, 3 montrent,

pour chaque race, les variations à différents âges: 1 ~ ,3 et 5 ans.

- Ces variations sont très faibles pour certaines mensurations ; la

largeur entre les pointes des fossos reste pratiquement la mêmo entre

1 ~ et 5 ans et évolue probablement très peu après 5 ans. La longueur

et le périmotre du Canon antériour, la largeur de la tâte, varient eux aus-­

si très peu au cours de cette mêmo période.

- Quant à la hauteur au garrot, à la longueur de la t~te et des cor­

nes, ollos évoluent de façon sensible entre 1 ~ et 3 ans puis très fai­

blement jusqu'à 5 ans.

La longueur Scapulo-Ischialo, 10 périmètre thoracique et le tour

Spiralant une évolution continuo qui traduit leur relation avec le poids

vif de l'animal donné par les formulas suivantes:

Poids 80 x (p.Th).a

Poids = BQ x P.Th x L.Sc.I x T.V.

Poids 40 x (T .Sp:..a.

Nous pouvons ainsi classor ces mensurations en trois catégories

.1
colles qui évoluent très faiblement de 1 2

L.Ca.A., P.Ca.A., 1.T.

à 5 ans l.Pte.F. ,

... / ...

--"-.~
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'-1 'J '1 ~ f lnt l:ilLJ -fDrto évolution ontro l} 8t 3 ans : L. c. ,

._ ,'1 ., f--:.G. Lu génisse 10 taurilJ.on diff8ront tres pou do 11 iJ.cJL;:i.;';,

(5 al's).

1

':; q' ,-J. c~\Joluc:.;nt con~:inu811emont ontru 1"2" et 5 ans

... / ...



~~AUX N°sS, 6, 7 mensurations chez les animaux ._. . .n~c!j._s (Uni té
~~=

cm)
- 89 -

bce Lagunaire TABLEAU N°.S.
==============~===============================================~=======================~=====================~=======

rviENSURATIC:~JS : H.G. ~ P.Th. : T. Sp. : P.Ca.A : L.Ca.A : L.Sc.I : L.T. : 11.T. : L.c. : LPb3.F!
--: :-- J : : : :---:----:---: !

NOfviBRES : ~ 46 : Ll6 : 46 : Ll-5 : 46 : 46 : 1':-6 : 46 : 46 : 145 !
:--: :--: :-~--:---:--: :---:----: t

fvlOYENNES : : 80,6 : 10\4,2 : 137,8 : 16 : 15,1 : 92,3 : t!.O ,!~. : 24 : - : 13
,-:--: :---: - : :---: :-----:--:----:---!

~ Longueur de l'In-:
± :tervalle de : 0,2 : 0,3 : 0,8 : 0,2 : 0,0 ~ 0,8 : 0,2 : 0,2 : : 0,2 !

confiance : : : : : : : : : : : !

i========================================================================================================~=======!

iace sor;;aA TABLEAU ~J 06.
:==============~======================~=====================~=========~===========~~=~=:~~====================~=====

-------._-------:-:- :---: :-------:------:------

P. Th. : T. Sp. : P.Ca•.r.. : L.Ca.A : L.Sc.I: L.T.
~ :-----:---- :---:---:-----:--:-----: ..-----!

53 : 53 !
----:---!

13,2 !

53

24,5

: loT. : L. c. : 1.Pte.F!

53

40,5
. : :-------:--------!

53

91,915,1

53

16

5353

137,8

53

106,Li80,3

53

H.G.
.-:---

.-'. ------
mYENNES

NOlvBRE

fvENSURATImJS
:-,-------,

~ Long do : ±: 0,0: 0,6: 0,8: 0,0: 0,0: 1 : 0,2: 0,2 : : 0,0
l'I. C. :: : : : : : : : : : !

!================~~=~=================~==========================================================================!

=1 aeo BORGOU I. TABLEAU N°7.
============================================================;~=====~===============~===============================

:----: :--:----:-----!
: loT. : L. c. : 1.Pte.F!

O,C:.: 0,2:

~2 ,2 : 2~c, 7 :

45 : 45
---_._--:--:------

0,8

1l·5

106, L].

45 : t.)·S . !
-!

16 : 13,2 !
:- :----: 1 -:--!

0,5: 0,2 !

: L.Sc.I: L.T.MENSURATIONS : H.G. : P. Th. : T. Sp. : P.C0.A : L.Ca.A
,-------:----: -:

NOMBRE : : 45 : 45 : 45 : ~·5 : 45
!------_... :-: . :..

~,10YEN~IES : : 91 : 120,7 157,3 : 18 : 16
-- _.-..... , . :-: : : --:

~ Long do I.e. : + : O,Ll : 1 . 1 : 0,0 : 0,0.
============================================================~==================,==,:==============================!

I.c = Intervalle de confiance.



TABLEAUX N°s8, 9, 10
1

r..,oyennos dB mensurations che z 18s animaux do 3 à 3 '~ans (Uni té cm).

TABLEAU N°8. - 90 -
:8 Lagunaire
:=====~=:==============================~=~======================================================================

5!.l

126,8

: P. Th

54

95

H.G.

MOYENNES

NOMBRES

MENSURATIOf\]S : L Sp :P.Ca.r~: L.Ca.A :L.Sc.I. : L. T. : 1.T. : L. c. : l.PtG.F!
:- ... :-----: -: - - :----:---:---: :---!

54 : 54 : 54 : 54 : 54 : 54 : 54 : 54 !
------------:-:---: :----: -:------;----:------:---:--:-----!

152,8: 16,3: 15,1 : 114,3: 44,6: 24,9: 15,3: 13,1!
-----------+---:---: :-----:----:---:--_..-: :----:----:--!
,LongdoI.c. :±: 0,2: 0,7: 0,4: 0,2: 0,0: 0,4: 0,2: 0,2: 0,3: O,O!
:==============================================================================================================!

~8 SorviBA TABLEAU N°9.
:============~======~================~~==============-=========================~==:==================~===========

-:-------:------:--------:--------:---------:------:-------+-----~-------:--------!

fvENSURATIONS
---------------

H.G. : P. Th : T. Sp :P.Ca.A : L.Ca.A :L •Sc. 1. : L. T. : 1.T. : L. è. : 1.Pte.F!

NOf\J.BRES : : 47 : "+7 : 47 : 47 : 47 : 47 : (7 : 47 : 47 : 47
:---:-----: --: - :----:------:-----:------:------- :-----:----!

MOYEN~~ES : : 94 : 12!.1-,6: 154 : 15,8: 15,9 : 114,7: ~.3,5: 24,9: 17,5: 13,3!
------------:---:-------:------:-----:--,---:------:------:------:--:-----:---1
~ Long de I.c : +: 0,4: 0,5: 0,4: 0,0: 0,0: 0,"1: 0,6: 0,2: 1 : D,DO!
:=~========~=========:=====================================,====================================================!

:e BORGOU l TABLEAU N° 10.
==============~=====================~=========================~================~=~=~=============================

---: -------:------:------... :-----:------: --""_.._--: --------:-----:-------: -------!
MENSURATIONS

------------,
H.G. : P. Th : T. Sp :P.Ca.A : L.Ca.A :L. Sc. I. : L. T. : 1.T. : L. c. : 1.Pto.F!

Nor\~BRES 47 ,'1·7 47 Ln 47 47 Ll-7 47 47 47_______________~_~. _: _....__ : : . : : .... : "" : _0 .._: .. : : :_.. !

MOYENNES 9,5 133 1 3 : 168,7 ~ 18 16,8 116,6 : {lè5, 1 : 25, 1 2'1 14,5 !
---------------: --_.- ~-_.._---: -...-.'----- ~ ------- ~ -----:-------:------: ---_..--.,..-: ------: --_.-.--......_-: --------!
~ 1n~G de I.c. ~ ±: 0,2: 0,8: 0:7: 0,0; O!2: n.R: 0,6: 0,2: 0,8: 0,2!
=~--~~-~=~~~=c-~·~~~~========~~========-=~~~~==~=======================~========~================================1



3LEAUX N°s11, 12, 13 Moyonne de mensurations chez los animau~d8 5 ans (Unité cmJ
- 91 -

RACE LAGUr\JAIRE TABLEAU N°11.
=============================:=======:~=====================~=====================~~:============================

r.;IENSURATIONS H.G. : P.Th. : T. Sp. : P.Ca.A: L.Ca.A :L.Sc.I. L. T. 1.T. : L. c. :l.Pte.F.!'__ ~ : -l: : ~ : : : -...+--: .

;----:-----:- - --_.. :----:---:------!

--.-:--."- :------1
545454St,'l54

------;-,
5454545t.'~54Nm.mRES

------------~---:---:
fliiOYENNES 96,2 136,3 169,2 18,1 16,6 119,7 (5,1 : 26,9 : 19,1 14,2 !

------------------ :---:--------: ------:------: :-----:------:----:----:---:------!
,; Long de I. c • : +: 1 , 1: 2 , 1: 1,7: 0 ,0: 0 ,2: 1,3: 0 ,3 : 0 ,4: 1, t.',: 0 ,4 !
===========~=,======~==================,~=~======================================================================!

RACE SOfl:BA TABLEAU N°12
============;======-================~===~~========~====================~=============================~~=========

MENSURATIOî~S HG : P.Th. : T.Sp. : P.Ca.A: L.Ca.A : L .Sc.I. : L. T. : l.T. : L. c. :l.PtB.F !
._------------------._-:----_.-:------:------:------: -: --------: -------:----:------- :------!

NOMBRES 76 75 76 76 76 76 76 : 76 76 76
-_.__._------,...._------: ---: --: -: - -: -------:----:_..._-----:---:-----: -------:-------!

MOYaJ~~ES 97,1 : 135,6 168,9 : 18 17,3 120,2 : C:,6 : 26,9: 20 , 5 : 14
---------------:----:------:- :---:------:----:------:------:-_.._-: ------:-------1
,; Long de I.e. : +: 0,8: 1,0: 0,9: 0,0: 0,0: 1,4: 0,3 : 0,3: 1,3: 0,2!
,===========~=,;====~==~=~==============================~========================================================!

RACE BORGOU l TABLEAU N°13
:===========~=======;================;===~=================~=====================~=====================~=========

---,----------:------:--~-, :------: -: --------:-------: -. .
P.Ca.A: L.Ca.A : L.Sc.I : L.T. : 1.T. : L. c. :l.Pte.F !

:----:---:-----!
: 50 : 50 : 50 !5050505050

: T .Sp.

50

P.Th.

50

H.G.

NOMBRES

r..,ENSURATIONS

.._._----~-_._--- --_....._--- -....-~-...... - ~ -- .'_.__.._........... :------ :_....._---_. - .,..-.._ ......_-- :-_....... "" ..-..."" .. _.- :-----...-- :-_.---_.._- :' .._-~--- :--_..._- :----_._,-!
rviOYENNES 106,6 : 145,3 : 182 19,L!- : 18,2 128,"1 ,n,9 : 27,3: 26,6: 15,5 !

----_._--------~: ---- ~ -------:------:------: --------: -----: : -------; ..._--- : ------;---_..~.__.!

,; Long de I.e. : +: 0,9: 1,L:L: 2 : 0,0: 0,2: 1,4,: O,b : 0,6: 1,6: 0,2!
==============~=======:=========================================================~===============================!



1 ,3511 ,27(1,3611 ,3611 r 5711 ,4511,49 , 1,48~ ,43r1,4011,41\1,35 11 ,4411,4711 r 5911,5511,4011 ,4611 ,40 11 ,4511,55

TABLEAU N°14.

6 9 19 H.A H.A H.A H.A·

f
~~

,Xi

F 1 F 1 F t F 1 F , F 1 F 1 F 1 F 1 F 1 F 1 F 1 F 1 F 1 F 1 F F . "F F F

i
'1

- 9Z .-

".,.

Rapport èntre "l13"Poids-ré~l"at le Poids théoriques c~

les'LqgunairB~

AGE (ans) 1 5

SEXE 1 F

Périmètre
thoraciquEi
(m)

Poids
réel (Kg) 192 165 1871185' 296 t?2D- )270 1238 12371235 1237 1201 12$51264, 12931263 1241 225 t 204121~128~

P~ids théo- 1
rlquB
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H.A = Hors Age

F :;:;;' Femelle

M= M~le

Pcts.r = Poids ?éel
Pda.Th = Poids Théorique.
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Poids réel moyen = 236 Kg

Poids théorique moyen = 231,56 Kg.

Le poqrcentage moyen de variation entraIs poid$ ;rejf1

et lepotds théorique peut @tre estimé à ±10 oj...

liappDrt entra lePoips·rÉièl et le Poids théorique chez

le5 ~a~unaires : (suite)

N.B. : Ces animaux ont été pesés en fi~de matinée a~rès leur retour du pat~
~ . - ~

TAtLEAU N°15.

A G E H.A H.A H.A H.A H~A H.A H.A H.A H.A H.A H.A H.A H.A H.A H.A H.A H.A H.A : H.A H.A H.A H.A
'. .

S E X E F F F F F F F F F F F F F F F F F ' F F' F M .M

Périmètre
" l,

Thorexique (m) 1,SO ',50 1,5S 1,47 1,36 1~4S ,32 1,36 1,34 1,32~ ,30 1,37 1,36 1,42 1.,39 1,42 1,39 1,39 1,40 1,55 1,27· t.110
~.. '

1 .
poids réel (Kg) 251 263 27E 2'70 ~36 251 214 232 219 244 206' "223 229 234 2S3 ~~. 242 24fl 2.24 235 220 [\,~OO[. ~ -,

" .'

'" '
"

\ .,:' '''.- ,,-
Poids

théorique' (Kg) .

Pds=HJ x CP .Th? co [Y
tJ ~ fJ & Ir 'V' lb t.!f 'IY- :!;

Q)" VJ '\;f" § g;" fi? Q) r»" d <0
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~

~
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!>o'Î'tv ().~. .. --....'. Pourcentage
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GRAPHIQUE N° 1• Représentation graphique de la variation dans le temps,
des moyennes de mensurations chez le Lagunaire

MEr~SlJRATIONS (cms)
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numerisation
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.::,~~:.::'j;~ti2 He;':l1"ésLiitation gri3rnlqu8 de lc( vf3riation dar'S le temps des
mJyennes de mensun::,tiûns chez 18 Borgou 1.
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2. ETUDE. Cp.!..PAF1.ATIVE DES DIFFEFiEj\jTS GROUPES ETHNIQUES. LAGUNAIRE - SOMBA

ET BOFiGOU 1 .
.......-.-~.---.-...-"'*"-

2 - 1. !v1.éthodologie : CO~ll[Jarois.o.n par 10 test F.

C'est l'analyse de la varianco des moyennes de mensurations chez los

animaux afJpartonant à la môme cacfigorio d' âgo. Le tabloou N° 16 indique los

voleurs de la variance F obtenue nour chaque typo de mensuration.

Comme nous l'avons souligné au début de co chapitre, nous retenons

pour notre étude dix typos de mensuration. (Tableau N°S ù 13). Pour l'in­

terprétation des résultats, nous avons choisi 10 seuil do probabilité do

5 ~. Les valeurs do F, pour le niveau 5 ~ indiquéos [Jar 18 table de distri­

bution de F sont

Fo,OS pour ct 100 D.L. (Degré do liberté) 3,94

Fo,05 [Jour 2 ct 150 D.L.

Fo,05 pour 2 ct 200 D.L.

3,U6

Ainsi toute valeur de F obto.,uo et qui, pour les degrés do libert~

correspondants, serait supérieure auX voleurs sus-indiquées, traduit une

différence significative.

Les valeurs qui indiquent dos différences significatives sont marqu60s

d'un astéris.

... / .. -. ·
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2 - 2. Résultats :

Lü tableau N°1G montre quo, chez 18s voauX Samba ot Lagunairu, los

différences sont dans l'ensemble non significatives. Lus différences si­

gnificôtivcs observées au niveau clos hautours BU 'dos, Èl la croupe (Tableau

N°33 Annexe) et du périmotrc thoracique no sont que purement théoriques,

los limitus do l'intervalle dD conficmcG qui est ici de 9G ~~, ne s' éloi­

gnant du lu. moyenno estimée qu 1au r'lL:1ximum de ± 2.

Il sora donc très difficjlü, pour ne pas dire impossible, do distin­

guer un veau Lagunaire d'un veau SCJmba. Par contre le veau Borgou se re­

connatt asscn facilement du VDElU Somba et Lagunaire, par ln hauteur au

garrot, la longuour du corps et surtout par 10 fait qu'à 18 mois les cor­

nes sont généraloment déjà apparues chez le veau 8orgou alors quo sos con­

gérèros Sornba 8t Lagunaire en sont encore dépourvues.

1
A 3,3 ~ ans dos différences significatives apparaissent au niveau

do la hauteur au garrot, du p6rim~trc thoraciquo, du Tour spiral, chez los

Sombas ct Lagunaires. Ici aussi, co sont dos différences théoriquos pour

l'observatour. A 5 ans la diff~roncc no se fait toujours pas entre Lagu­

nairo ct Somba, mais aSSlJZ plus fncilomont entre 8orgou ct Lagunaire ot

pntre Oorgou Somba.

ot
La taillo, le développomcnt!lc port dos cornes, norrnettont souvent de

différunci8r la vache 8orgou de la vacho Somba ou Lagunaire.

En résumé, nous pouvons dire quo la distinction des voauX 8orgou des

veaux Sombe et Lagunairo, so fait par la taille ct par la présence ou l'a~­

senco dos cornes. En réalité l:hez les veauX SombEl ut Laguncüro, les cornus

sont gén6ralomont apparuos, liléÜS sDnt nettemont moins d6voloppées.

A 5 ans, on rotrouvc los mOrnes variations pour 10 taille ot le déve-

lopppoment dos cornes.

... / ...
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/\ la fin de cette étude de morphologie comparative J il ne scrui t

~as du tout orroné de penser que los races Somba et Lagunaire unD sculG

ct mômo race, vivant dans des milieux écologiques différents.

Il Gst donc intéressant do voir si la situation au niveau du so.nc

groupes sanguins, types d'h~moglobines) réflète cette parenté entre

Lagunaire ct Somba.



Analysas d~ varianco dos moyonncs do m8nsurations des r2CGS

ABLE AU N° : 13
Logur,airo, Somba ct Borgou l à différonts âgos - 100 -

=~===;=======~:==~==================:~~~.:~=====================================~:~~:=~==================~~~=====

15 à 18 mois 3 ~ uns

--------! ----:-----
~~ !

120,22!
_ __1

\L *-
32,97!
._-*!

*: -:<- ! : *: *:
15,77: 12,63 ! 1 , :~"3 : 185,60: 207,88:

r--~--"-'-------*--
"288,88:143,32 ! o l'" • :::.6 ,64- : 65,82:-' ,- "." .

*" ~r 3.. * r- ~t -,----' ~ -* 'k
0,00: 735,52: 719,83: 52.3,22! 13,22:1360,57:10I1D,89:918,71 ~ 0,12: 11t'f,85: 162,37:

P. Ca. A.

P. Th.

T. Sp.

H. G.

--"----------
87,391

-----.---------..,*..----""lr"--- * ~t r-- * * . - * ~r * l
0,38: 208,12: 360,55: 1S6,551 10,80: 150,62: 371,16:132,27! 0,2::3: 158,85: 190,68: 123,921

--------~-----____:;t----_x.--~-,)(..- - ,)'- ---r- -'L·- 1 {~ ... ~- ~f- -_...~!

L. Cu. A. ! 0,03: 72,28: 101,83: "7,SÔ! 0,26: 33 1 70: /1-2,76: 26,57"120,12
7

,: 80,96: 32,96: <3,2Èd

-- -
L. T.

,
'~---------~- ~r ... ~~ .;(- - ~f- -.yI;" • - ~{- ---:w-----* ~

L. Sc. 1. ; 0,36: 533,33: 429,51: 29,~,23! 2,11: t.:1,{~.7: 22,L'1-1: 23,66! 0,20: 79,13: 61,tI,2: "'1,521
,__________ __ • ~. _.. _ _ 1

* * * * * * * ~~ * * *"O,i1-2: /';'2,05: 4-1,':'1-6: 3·'l-,70! 11,38: 5,0(,: 19,1i'f: 13,43! 9,37: 59,31: 29,01: 32,{I"~~·J

!
0,31 !0,40:O,rn:0,00:1,56!1,62 :0,21: 2,718 :

.. -~ * .j~ 4t 4t -~r-- ou: ~
0,00:3156,48:3653,52:139~",02! 18,21: 161,01: 27,66: 56,28!

loT. o,00: 1 , 10 : 1 ,48: G,91 !
~._-- Ojt ~- -,:

2,21 : 48,33: 34,66: 27,601
~ _ __1

~r*-'k * * ~f'
1. Pte. F.! 1,71: 1,56: 0,65: 0,(1-31 1,45: 98,:39: 79,51: 62,31! 1,~"9: 24,32: 78,42: 27,551
====~========~===========================================~======================~=========================!

L. _c.

,...
I-

L
_

S

F
L-·EJ

c-
I 6-~

F
G

,r

t'\nalyse de varioncc 2ntr2 Lagunairo-8oJTIba

Il Il Il Lagunaire-8orgou

" " Il Somba-Borgou

Il Il Il Lagunaire-8omba-Borgou

Significatif à 5 ~~.



GRAPHIQUE NDQ.
Comparaison graphique des variations chez les lagunaires,

les 90mba et les Borgou 1.

LAGUNAIRE

Mensurations (cms) ... + + + +... SOMBA

OORGOU

200 - ... - ... - LAGUNAIRE-SOMBA confondus

150

100

50

... - .... - .. - ....... ;:: ... _ ...... a: :;: + - + ... ._t.. 1.T .

AGE
(ans)

5421 ,5
OJ- ~_--__........_----....-----.--.---------.

1

numerisation
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B) ET~E;. DES GROUPES SANGYINS :

1. PFP!s rappels his~oIiquos sur los groupes sang~~

Les caractéristiques du song du l'homme et des animaux ont depuis

longtemps intéressé los scientifiques et aujourd'hui on connait beaucoup

plus de choses sur les variations g6nétiques des composantes du sang, quo

sur tout autre tissu et humeur animaux.

Lus différences entre les songs des différentes espèces avaient été

câjà signalées par LANDOIS qui, ~ la fin du 19ème siocle, avait découvert

que les phénomènes d'agglutination ou d'hémolyse apparaissent quand on mé­

lange le sang humain à celui d'un vertébré supérieur. Los différences en~

tre les sangs des individus d'une mÔme esp9ce, avaient êta établies par

U\NOSTEH-JER en 1900, quand il fit sa découverte fondAmentale des groupes

sanguins A, 8, et 0 chez l'homme. La môme annéo, les principes de l'héré­

dité mendélienno avaient été redécouverts et une fructueuso collaboration

s'établit 8ntro l'immunologie et la génétique humainu.

Les rochorches, sur les groupes sanguins des animaux domestiques,

avaient aussi commencé on 1900, quand EHRLICH et MORGENROTH démontrèront

les différunces entre la sang do différentes chevres. Ils introduisirent

la technique d'immunisation qui consisto à injecter 10 sang d'un individu

à d'autros. Dos anticorps pouvent alors être utilisés pour los recherchas

sur 10 sang d'autres sujets. Cette méthode avait été largement utilisée

dans la détection des groupes s0nguins chez los animaux.

... / ...
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Peu de travaux furont menos sur les groupes sanguins des animaux do­

118stiques jusqu'on 1940, dato à laquolle une équipe de chorchours do l'U~

livorsité du WISCONSIM (U.S.A.), sous la direction do ~.n. IRWIN, commonçn

;1 étudier systématiquement les groupes sanguins choz los bovins, los mou­

cons ot los volaillos.

Toutes los analyses roposaient sur la réaction ontr8 les anticorps

du sérum ct los antigènes sc trouvant sur les érythrocytes. Récemment il

a été possible à l'aide dos m6thodcs biochimiques, principalomont do

l'éloctrophorlJso, do démontrer les différencos génétiques untre los pro­

téines du sang aussi bion do l'hnmmo que dos animaux.

Les travaux los plus notoiros sur los groupes sanguins dos bovins,

sont CGux de STORrv'ONT et FERGUSmJ, [,ffoctués à partir do 19'~O aux U.S.A.

Les divors antigènes connus à cc jour chez los bovins sont portés par les

erythrocytos, à l'exception do l'antigène J, qui ost libre dans 10 sérum.

Ils so transmettent seJon los lois do MENDEL, avec la plupart du tomps co-­

dominance.

2. h~oupes sanEuins dos bovins:

Jusqu'à co jour, dix syst~mos au moins de groupes sanguins dinstincts

ont pu ôtre reconnus choz les bovins cc sont :

- Le systnmo du groupe A :

Il no comprend qu1un antig~no A. C'ost donc un syst~me simplo.

- Le système du groupe B, est le système le plus complexe. Il comprend

à lui tout soul plus do la moitié des antigènos do groupas sanguins détec··

tés jusqu'ici chez les bovins.

- Lo système du groupe C ost, à l'instar du groupe B, égalemont con~

plex8 mais comprend beaucoup moins d'antigènes.

... / ...
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Le système du groupe F/V 8st monogénique biallélique mais de type

fermé, c'est à dire ne comportant pas d'allèles recossifs. Les allèles F

et v sont co-dominants.

- Le système J. Ce système n0 comporte qu'un antigène J. Il est le

seul où,tout comme dans le systèmo A, B, 0 de l'homme, l'absence de l'an­

tigène correspond automatiquement à la présence de l'anticorps correspon­

dant, à l'état normal dans le sérum. La substanco antigénique est présen­

te soit à la surface des érythrocytes comma c'est le Cas pour la plupart

des facteurs des autres groupes sanguins, soit solubilisée dans le sérum,

soit présente aussi bien sur les globules que dans le sérum en môme temps.

- Le système L ne comporte qu'un antigène unique.

Le système du groupe ~, qui sGlon BOUQUET(S) ne comprend, c'est

l'avis général, qu'un antigène; cependant certains charcheurs estiment

que ce facteur possède deux subtypes distincts M1 et ~2.

Certains auteurs dont J. RENDEL(48) ont cité 10 système du groupe N

qui ne comporte qu'un seul antig3no.

Le système l comprend un facteur unique l.

le système du groupe R' - 8', est un système simple.

Le système T'est également un système simple.

Les systàmos A, J, L, M, N, l, R' - 8' et T sont monogéniques et '

bialléliques. L'allèle gouvernant la synthèse du facteur sanguin est tou­

jours dominant par rapport à celui qui détermine son absence.

3. Bâlo des groupes sanguins et leur utilisation

La connaissance des groupes sanguins présente un intérêt d'un point

de vue théorique et d'un point de vue pratique.

... / ...
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3 - 1. Point do vue théo~iqu~

a) En généti9.u~ :

La connaissance des groupcs 5anguins permet d'étudier la liaison qui

peut oxister entre certains all~lcs ot des caractères économiques. Los

grou~es sanguins pormettent de suivre, par l'entremise des gènes, la

transmission d'un caractère ot ceci d'une manièra indiscutable puisqu'il

n'y a pas de rocossivité dans la manifostation allélomorpho des groupes

comp18xes ; tous les facteurs antigéniques qui sont contrôlés par les di f~··

férents al181es sont de co fait fixés sur los globules rouges et peuvent

donc immédiatoment être dépistés sérologiquement.

Par le contrôle ~u'elle peut exercer sur l'inscription d'une origine

exacte pour les animaux d'élevage, l'étude des groupes sanguins peut con­

trib:ler grandement à une dissémination plus grande dus facteurs génétiques

f avo:~ab18s •

b) En othno~~Qie :

L'étude de la fréquence du différents allèles en divarscs populations.

permet d'étudier la parenté qui puut exister entra cortainos racas, en ne

perdant pas da vue quo lorsquo deux populations de mÔl1lo origine sont sépn-­

rées géographiquement, une diff6ronciation peut se manifoster dans la fré­

quonce dos différents allèles.

a) stu~.o..d.es"-":e"xc].usions do pater~j. té"

Lu principB est extrômemcnt simple : Tout antig~ml:) sanguin présent

chez un descundant doit provenir cie l un ou l'autre' dos duux parents. Sj

CG n'est pas lu cas, la paronté SUPPosRe ou prétendue ost fausse. On peut

donc parfois OXClUl"8 la possibilihJ qu'un animal soit lu p'JrG (ou la m3re ~

do toI produit, compto-tanu dc la formula gén8tiquo sanguine do l'autro

parent.

... / ...
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b) Dia~~è pps jumeaux monozYQ9~~~~

Les formules sanguines doivont etro les mômes.

c) Prédiction do la stérilité cl ~~~..,q.énisse néo "Freo-martin" :

La présence d'un mosa!cisme érythrocytaire signor~ la présencD, pen­

dant la gestation, d'anastomoses vasculaires entre les deux placentas et

par conséqu8nt la futuro stérilité. Si au contraire, les groupes sanguins

siffi!Jrent chez les deux "faux.-juriluaux" ln génisse a toutos los chanCElS

d'être fertile. Los groupas songuins doivent constituer, à eux seuls, lu

sujet d'un travail plus sérioux, rlus approfondi, à cause des nombreux in­

térêts pratiques qu'ils préscntent.

L'intérêt ethnologique" c'est ù dira 10 souci do doccler una paranté

untre les races par l'étude de la fr6quenco des diffôrents groupes san­

guins, a retenu ici notre attention. Nous avons envoyé, pour ce faire, GU

laboratoiro du génétique biochimique de JOUY-EN-JOSAS, dos échantillons de

sang pour 10 groupage sanguin. Trois cent quinze échantillons do sang seu­

lament ont pu être envoyés pour analysas et cola ost dû auX conditions as­

sez difficiles dans lesquallos nous avons travaillé ct auxquelles s'ajou­

tent les problèmas d'oxpédition. Nous devons an outre soulignor la réti­

cence et parfois un refus catégorique do cartains gardiens pculhs de nous

laisser prélevar du sang sur lours bôtes.

Avant de présenter les résultats des analyses qui ont pu être faites

ot les conclusions quo l'on peut un tirer, il nous parait utilo de dire

quelques mots sur la préparation dos échantillons.

4. S1;.ude _dos ,groupes sanguins. des taurins du G~_:

il, - 1. La préparation dos .r?..cf1....0...r:1.t.~llon.s :

Lus sangs prélevés ont été rendus incoagulables par une solution de

citrate d8 souda à 3,8 ~ à raison de 1 ml pour 7 ml de sono ct consorvés

au frais.

• •• / •• 1
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En cffot, pour chaque tournée do travail que nous ontrcprenons et

qui dure parfois un mois, nous omportons avec nous dos flacons, gonre

flacon del p6nicillino, vidos dans lesquels nous avons au préalable intro­

duit 1 ml do solution do citrate do soude quo nous faison8cristallisor au

four Pasteur, afin d'en faciliter 10 transport et l'utilisation. Los fla­

cons sont bien bouchés Dt étiquotés Q l'aide de loucoplasto.

Ainsi préparés, los flacons sont prôts à recevoir 10 sang que nous

prélevons par ponction do la veina jugulaire. Rempli ut bouché par le

doigt, le flacon est immédiatement bi8n agité afin d'obtenir une dissolu­

tion rapide du citrate de soude Dt empôchor la coagulation. Le flacon est

onsuito fermé, 10 bouchon hermétiquement maintonu par du loucoplaste. Sur

l'étiquetto nous mentionnons la race du bovin.

L'échantillon ainsi préparé ost conservé dans la mesura du possiblo

au frais, au réfrigérateur ou dons unD glacièro, pondant plusiours jours

(le temps do rogagnor L'Jmé) avant d'ôtrG envoyé au laboratoiro de JOUY-EI\J­

JOSAS, d,ms une glaciero en liège contenant de la gloco).

Los échantillons sont envoyés do façon oxpresso par frôt avion, du

façon à ôtro roçus le jour mêmo du lour expédition, ID laboratoiro ayant

été avisé par télex do la date d'arrivéo. Los trois cent quinze échantil­

lons sont répartis do la façon suivante;

RùCG dos lagunes .......•............• 85

Raco Somba ••.•....•••••• ~ •.•..••••.•• 122

RaCE: Borgou 1 ,...... 93

Ghano-Ghorthorn...................... 9

SANG,~."""" 1 ~

TDT/\L == 315

~algré tous los soins que nous avons apportés à la préparation, à la con­

servation ot à l'expédition dos échantillons, seuls doux cent cinquanto

ont pu atre analysés, certains échantillons étant parvonus au laboratoire

très hémolysés. Dos deux cont cinquante échantillons, deux cent quarante
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cinq ont été typés en hémoglobine A. B et AB y cent quctro vingt quatorze

s8ulen~nt ont pu Ôtre groupés.

Comptu~'~;enu du nombre tn:3s faible d'échantillons analysés chez les

Ghana-Shorthorn ut los Sangas, nous no les présentons qu'à titre indica­

tif dans les tableaux N°s17 ot 18 i notre étud8 a surtout porté sur les

groupes sanguins dus races Lé1gunail~es, Somba at Borgou 1.

4. - 2. Résul tats des anéllysu.3.. :

Lus analyses effuctuéos per 10 laboratoire ont rorté sur dix systè­

mus de groupes crythrocytélires dutQrminés par la réaction d'hémolyse et

un syst~mu déterminé par éloctrnrhor~s8, relatif à l'hémoglobine.

Les résultats obtenus indiquent la fréquence des phônotypes des ani­

mauX pour chaque système, à l'uxcoption dus systllmos FV ut Hb pour 18s­

quels une interprétation génotypiquc ost possible.

Los syst~mos A, J, L, Z, RI Dt T' sont, nous l'avons déjà dit, mono­

géniques et bialléliques.L·all~logouvornont la synth~so du facteur san­

guin est toujours dominant par rapport à son absenco.

Ainsi, si on considera pm~ œ<cmplo la système A, il uxistc doux phé-.

notypes (-Jet (A). LB phénotype (.~) correspond au gl3notypc homozygoto

récossif -/- ut le phénotypo (A) currospond à deux oénotypes possibles

l'homozygote dominant A/A et l'hûtorClzygoto A/-.

Une étudo statistique n'est donc possible qu'au nivoau des phénoty~s.

Los systèmes B, C, et S sont complexes; pour permettre une étudo

plus rapide, ils ont été trélnsformés on systèmos simplos de type A, on

choisissant pour chacun d'eux 18 facteur sanguin dont la fréquence est

plus représentative.
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Le systc'.lmo FV ost également mnnogéniquo bialléliquo mais de typo fer-­

mé, c'est-à-dire no comportant pas d'allèlo récessif. Los allèles F ct V

sont co~dominBnts. On pout donc lire directemont le 06nntypo.

Un phénotype nC'té FV corrcs!Jcmd ou génotype FIV, un phénotypo F- ou

génotype F IF ct un phénotype _·V au génotype VIV •

Le syst~me Hb ost do mame typo. Los allèles A ct 3 sont déterminés

par migration électrophorétiquo. ~hQcun ost cQract~risé par une bande i

cette caroctôristiquo de l'all~lD A, étant plus lente.

Donc pour cos doux derniers systèmos, un traitoment statistique dos

génotypes est possible.

... / ...
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Fréquences des groures sanguins des é~hantillons

analysés :
TABLEAU N° 17.

~~==:~=========~~====~~~==============~===:======~===============~====~===============~~~

~Jombr8s

----:--- :~------:-,----,-:-----
SANG/".

: 80RGOLI 1: GHANA
: SHORTHORN :

sorv,BALAGUf'JIURESEcAR

/).

2

68

7

7

,5

o

6259

:----1
5 !

------------------------1
il !

d'échantillons:
analysés :

-v

FV
!-----------------,
! F-
!--.._.
!

FV

8
!------_._._---,---
! C
!
!

Fréquonces
des
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!-
! A
!-----------------

----------------------,--------------------,
J

L

1--------------
!
!-­
!,
:------_.----------

2

8 3

--_._-~_.'-_..._._-------------------,

2

3

6

5

8

3

54 87 c>1,:
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93,2~(;: St.! 91,5°/.1:

18, 6~(': !3 8,4'Yo :11

55
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FréquenCB des groupes 1v, L et :::..
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Fréquence des grcup85 Z, R' et T'
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Fréquonces des typus d'Hb. des échantillons

analysés :

TABLEi\U N° 18.

=========::===========::=:::':=======================::::===:--"::::=.-:::::=:::=================::;:-::::::========================:.::::":

R ACE S t LAGLlNIUF~E SOMBA
GHANA

BORGOLI 1:SHOnTHORN : SANG,'\

68

----- -----,-1

6210366

r

1< ------:-:..-.-~--- :------- -----
! ------ Nombras
! --------- d'échantillons
! Fr6qUenC8~~an01YSÔS

dos
Gônotypes ~:

A A

A B

oB B
..

1 6 r/ 0 0 aL, 1 70 /. 0, -.:J fJ Il',, JI; •

! ==================::::;c:::=:~~;c::"'====:================::::===~-=~=::::::::====================:==-,:0::================0= !



Fréquence des types d'Hémoglobine chez les lagunaires
les Somba; les 8orgoL~ le

~ RACE DES LAGUNES
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TABLEAU~ N°s19, 20, 21 GROUPES SANGUINS Fréquences par ordre d'importance A

- 11? -

~JO 19
==============~=================

ND20

===============~===~============

ND21
=============================

! - --:-----------

SO~'iBA

87 c/

96,7 9~

-:-------

-'----

--:------

BORGOU

Z

A

57,4 cfa

S : 87 ~ !
:-----!

T' : 82,2 ic !

Groupes
Sanguins

---------: --!

!

-------------!
!

Fréquences !

FV : 19,3 7; !
-------: -!

! R' : 12,9 ~ !

1===========================!

44 of.
-:-,----

42,3 0/0J

R'

F-

B : 56,1~{'

.

~roupes

Sanguins : Fréquences
- - --: -!

A : 100 ic !
----,--!

Z : 91,5 D/-o !
-------: !

Z : 69,4 ~ !
-------: --!

C : 69,4 i !

-:---'
FV : 49, 1 0/0

:- --!
T' : 49,1 °/0

!- -:--
L : 45,7 ic

8,4 °/2 !
--------: -!

-V : 6,9 ~ !
!============~=================!

C : 64,4 oh
!- -_ ... :-,
! F- : 47,4 0ft,

LAGUNêIRE
!

! Groupes
! Sanguins ~ Fréquences
!--------
! A ~ 93,2 ~

! - - - :--------
Z : 93,2 o/c !

. :-- !
S : 89,8~~ !

------,--!
! L : 67,7 io !
! - :~----!

! B : 6Ll- ,4 0(, !
! :- -!

!----- -: -----!
J : 47 , 4 oJc !

!- -:- - !
! T' : 44 cfa !
! -: !
! FV : 33,8% !
!-- -: -!
! -V : 18 , 8 % !

--------: !
! R': 18,6 % !

!=============~================!
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les r8sulta~s dos analyses :

5 - 1. MéthodoloDi.c;. :

Cotte étude est baséG sur la comparaison de dGUX proportions par

la méthode du X2 • Cette méthode permot de dire si los proportions ou lus

fréquences observées pour un caractère donné, diff6ront significativomont

à un souil préalablement choisi, au sein d'une population dont on dispose

d'un ou plusieurs échantillons.

Nous avons choisi, ici, pour l'interprétation, le seuil de 5 ~c.

La table de distriLution du X2 indique 2 ~X 0,05 pour 1 D.L.

2Toute valeur, obtonue pour X , supérieure à 3,84 indique une

différonce significative au souil de 5 ~6, pour le caractèro ot los racus

considérés.

... / ...
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Comparaison 2 Ù 2, dos proportions ubservées,

par 18 méthodo de X2

----------------::------!

* *0,88 21,64 20,30

* *0,34 4,57 6,98

*2,82 3,21 12,15

0,13 1,01 1,82

*-
3,73 0,52 6,89

~~

0,30 2,87 5,10

*5,83 0,83 2,29

*
....-

*7,53 0,22 5,62

0,00 1,85 0,61

2,60 0,36 1,08

z
.--- -.-_._--,~-----------------------------------~

S

F-
1---·
! -V

R'

C

L

J

~ABLEA~ NDf~ - GROUPES SANGUINS

·-'~~.;~~;~;:::==""='-"'·''':=======;2=========:=''''"''':'':'~'===;;'2=============oo':'='====~2=====:::======'''-=':::

SAN3UIf\JS L-S L-B S-B

!._-- ------. A :- 2,32(1) 0,94(1) 0,00(1J

1·--- .------ -!
8

, _-~----------------_._------------------------

,
:. -- .._._~---------

:--.- ... --------------------------'""""1:------------::-----
* *T' 0,30 19,35 14,93

! ,·.== ..~:':'o,=·.,====,,====::::======="'========:::======"',,'==~..,,===================o-===;:=:"======================!
(1) X2 calcul avec la corroction de YATES pour la continuité,

10 nombro théorique étant inf8riour à S.

~~9LEAU ND23 - Hémoglobinos.
~==========::::~'=================2===='===~=========~=========~======;'2==========~

1 : X : X : X !

! HEUiOGLOBINES L-S L-B S-B
--:

\1 i 1 ' -:
t\ ,,,\ 7 ,22'< l j 0,55 11,22*( 13

" l' 1i 9 54*( 1JA B 5,77'< i. J 0,38 ,

G B 0,06 ( 1) ° 30( 1} ° 06( 1), ,
, .
:=====~===~======~===============~~~~~~~=========~====~====~=====~=========~:

X2
L

_
S Comparaison entre Lagunaire ut Samba

X2L_B = Il Il Lagunaire ot BorgDu
2 Il Il Somba ot BDrgou.X S-G
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5 - 2. Interprétation des résultats:

Les tableaux N°s22 - 23 indiquent les valeurs obtenuos pour 10 cal­

cul du X2 • Les valeurs qui traduisent des différences significatives sont

marquées d'un astéris. La comparaison de la fréquence des divers groupes

sanguins, montre des différencos non significatives entre Lagunaire et

Somba pour tous les systèmes sauf doux : Les systèmos L et S.

Nous pouvons pensor qu'il s'agit d'une soule et m13IT1o race, puisqu'on

sait aujourd'hui quo lorsquo duux populations de mêmo origine sont sépa­

rées géographiquonent, une différunciation se manifoste assez vito

l'exemple de la "Brune dos Alpes" de Suisse ot celle dos U.S.A. publié

par SCHLINDLER en 1963, a été signalé par LEFEBVRE(35).

Entre Lagunaire et Borgou d'une part, Somba et Borgou de l'autre, il

est difficile de conclure è une mômu race, puisque los différences signi­

ficatives so situent surtout au niveau des systèmos comploxas B, C et S.

On constato que los Borgou sont plus proches phénotypiquement des

lagunairos que dos Sambas. Les mêmes obsorvations so font sur 10 plan gé­

notypiquo pour le systèmG FV.

Au niveau du systèmo Hb, on ne retrouve plus ce rapprochement entre

Lagunaire-Somba et cola surprond un tout petit peu. Par contre entre La­

gunaire et Borgou, les différences sont non significativos et on peut

conclure à l'existence d'une certaine parenté qui tond è justifier l'ima­

ge de "Lagunaire grand Mod31e" que nous avons donnée! du Borgou I.

.::s

... / ...



- 121 -

C) ~~EGROUPEME~IT DES RACES TAURI~IES DU BENIN

A la suite de l'examen des éléments (coordonnées ethniques - Elé­

ments de mensurations et de groupes sanguins) rassemblés dans les précé-

dents chapitres sur les races Lagunaires, Somba et Borgou l et malgré la:

différence observée au niveau du système Hb entre Lagunaire et Somba,

nous pensons que la race dos Lagunes, le Somba, le i,)uturu, le Ghana-

Shorthorn, sont des taurins, assez homogènes quant à leur format, leur

silhouette, leurs proportions, la couleur de leur robe, leurs aptitudes

(viande lait - veau), leurs groupes sanguins. Cos animaux appartien~

draient à une seule et même race dont l'origine est encore mal connue

et qui reçut, suivant son habitat caractérisé par des conditions clima­

tiques et écologiques spéciales, des appellations différentes

- Race des Lagunes, Lagoon-cattle ou Dwarf Shorthorn ou encor8

Muturu dans la zone guinéenne.

- Race Somba, Ghana-8horthorn, Baoulé, dans la zone soudaniennc.

Quant à la race Borgou l, sa sensibilité à la trypanosomiaso,

sa morphologie portent à penser qu'elle est née comme le Borgou II et

le Sanga du contact entre les taurins et zébus. Leur habitat est le

nord de la zone soudanienne. Cependant, actuellement elles se rencon­

trent (surtout Borgou 1) dans les troupeaux des régions côtières où il

devient de plus en plus difficile de trouver des lagunaires de p~re race.

Notre tentative de ~egroupement ne semble pas en opposition

avec les idées actuellement connues sur l'origine des race de la zone

et dont nous rappelons l'essentiel et proposons une hypothèse pour ex­

pliquer la présence des taurins à courtes cornes dans les pays du Golfe

du Bénin.

s •• / •• ,
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D) g~ iIG:Y.:.~:..lJê.J3.QVINS DE_LUQN~ttJnL

L 'o:~).Qj ~~o 3!:Jiatique des bovins 13 fai t pl~esqu8 l' unanimité de différents au··

-;eu:n
:; dont FRENCH, 1\i1,H., L'ClHANSON, l

FAUd,NEfl ct EPSTElr~(2U) •

~JSHI ct [Vic LAUGHLIN (23) ; EPSTEIN, H ft ( 18) ;

STaf! HT (en) fJstime que 10::3 vieux documents sur les bov:i ns sont des fossiles

data'lt ;:.ju pliocène. 80S planifrons ~ Bos acutifrons et Loptobos sont des noms

,'lon:l:~;S aL.:,: 82p8C'3S .=au'Jages du pliocen8" CI18:::: certains de ces bovins, seuls los

'T1êlG~ pm'ter.'c c;r3S curno.:J 8 t 10s femelles 8n sont dépourvues.

Certé.ins pensent 1 ajoute S':TWART, C:Lle les bovins étaient à l'origine sans

cornas et qu:ils ffi!ai~nt été prog~~ssiV8mgnt remplôcés par des espèces dont les

deu:~ S8)~E~~ portent [~3S cor:l:=:E'"

Pendent 10 pléistDc~nol css anciennes formes avaient disparu eu avaint été

modifiées et 1~Ul~U3 5aL!Vage (Bos primigenjus) s'était répandu à travers l'Asie

et lr~uYope< Les EUT'lpéens, à cotte période du pléistocène, étaient des ChélU.S­

seurs et 13s b':lvins avaiEnt été in;:J:üJuiJ.::s en Europe par les ancêtres des hélbi-

tants d~ L3~ BuisES, V8nU5 d'Asie.

:::n Afriq'~~'l, les büv:i ns QOJ"1 r !lY'cn':: z-rjU.:> 1e nom de Bos primigenius Hahni sup.. ·

00S8 ':Or1iIT.Q une variété de 1! Urus européell don-l: dérive le boeuf chamitique à lon­

~ues cm r.03 ~ uomestiq'J6 5U cours de la pré-histoire en Egypte d'où il partit

pour couvr~Y'r;o:./ce l'Afrique ·,:,:u ,;ord, l' f\frique du Sud et ue l (Ouest en emprun­

;~a'1t lB. c3:::8 nr:;.Fmtale 0

Au Né01ithiqu8, on déccuvrl.t des vestiges d'un bovin à courtes cornes,80s

brach:/ceros ~ umsidéré péC GéJri'aüis comme descendant d' '..ln ai lcêtre plus petit et

par dl aucrl13 ccmrm'3 une forme rédu:':.:Le Do 1 !Urus (80S primigenius). Ainsi vers

25ÙO avent J, Christ; los tc'_:rins J ...l typo 80S brachyceros commencèrent à péné-·

t:('8r [C)n E::P. 'pte v"!nant JI Asie, '_a p.~'§s8ilce, de ces taurins à courtes cornes, ost

d 'ail~Leu/"s confirméo :Je': les rO~lrésentatio"'s ClU' on en fait sur lestombe6ux des

Sème ~ 6ème et 123mo dyno.::>ties égyptionllC3s <

[JUoiq'.l':'l 8:1 soi -1: ~ on ~-;:nst géilC:ralement que l'introduction des bovins èo

l'Asio en !lfri~u8 s'o'>t f ü 3.t3 p:J.r l'E~ypb3o Cependant de nombreuses hypothèses

et th:5o:cies, repporcé8s par EPSTEIN ( 1S)] ont été avancées pour expliquer l'i1;tro"

uuction dos taurin.:> à courtes cornes en AfriquG de l:Ouest. Parmi ces théories

on peut citer :

Cello CB !<EL~ER (1896) qui fait déT'iver ces ta~Jrins dec zébus de l'Afri",

q'Je de l'Est.
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- Celles qui font descendre ces taurins des bovlns ouropéons : d' orl-­

gine Hollandaiso (Johnston, 1906) ou de la penins01c Ib6riquB (Pierro,

1906). Cette opinion de Pierre a été partagée par FORDE (1934).

Colle de l'introduction en Afrique do l'Ouest, de tourins à courtes

cornes au cours de la périodo pr3-chomitique (Staffo, 1930).

Si lion tient compte de ln diversité des thÉiorius, voire de leur con­

tradiction un peut affirmer quo le problème de l'origine dos taurins à

courtes curnos en Afrique du l'Qucst n'ost pas ancora résolu. Ainsi la

découverte, sur le plateau do fJuQLlchi au Nigéris, do peinturas datant do

l'antiquité ot représentant des buvins à courtes cornus, tend à appuyer

l'idée de l'origine ou du moins,l'influence orientale, 6gyptienne, subie

par les royaumes du Nigéria, (Ccrnovin(9) ; (Cheikh Anta DIOP(11) ; (KI­

ZERBO(32) •

Sur l' histoire des peuples du littoral ouest africain CORI\IEVII\I (9)

écrit: ••• L'immigration dos peuples vonus du nord s'ost poursuivie du­

rant plusieurs siècles ••• Ces infiltrations se sont offcctuées du Nord-Est

au Sud-ouost, on général par la cuvette du Tchad, pour les éléments venus

du haut Nil dans la cuvotte du ~ügéria.

Partant do cette baso, on pout concevoir une théorio qui expliquerait

l'existenco dos taurins à courtos cornos qui peuplent 10 zone du Bénin:

- Partis de l'Egypte on empruntant la savane Nilo-Tchadienne, cos

taurins arrivent au Nigéria où ils S8ront en contact pour la première fois

avec los glossines. Ce qui expliquorait lour trypanoto18rance.

Cos taurins actuellernent ropandus dans le sud Dt l'Ou(:::st du Nigério

(Région d'Enugu, d'Ibadan) auraiont été connus dans le nord du pays (Ré­

gion do Zario), à l'époque do ln civilisation de Nolc, co qui justifierait

le nom k',uturu ("sans bosse") que lour donnent los hooussa.

... / ..
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L'irr~igrntion dos muturu vers lu sud (lour zone d'rlccupation actuel­

le au ~Jig6rio.) aurait lieu, sclrln I(EN~JEDY(31) citE'! pur EPSTEIN, apriJs 12

désintégration de la civilisaticlll r le Nok qui brille, si l'on on croit

DAVIDSmJ ( 10}, rapporté par EPST~IN, ci;:; 900 avant J. Christ à 200 npr,Js

J. Christ, son apogée so situoHs ClUX 2èmG et 38mc sj.,:clc (jCJ l' l'1re chré­

tionne. Toujours selon EPSTEnJ, ~J/'DEL (1942) signalu qu' élvant la conquê­

to dGS [J8ulhs vers 1820, do petits /Juvins à cDurtos curnGS, vivaient nun

seulemont dans l'Est ct 10 NnI~ du royaume do Nupc, mois aussi dnns 18

Nord-Ouest ût dans la province tll~ 7-nrü1.

corvJV:ENT ALOfiG EXPLIQUER LA PRESEi\]CE DES TAURINS /)" COUfiTL::S CORNES DANS LES..... -............. .

ETATS DU GOL~E DU BENIN ?

Cos buvins seraient arrivr~s cl:: l'Egypte au Nigê:riCl ct auraient at­

teint lc)s régions foresti,iros du Sud et de l'Ouest on pn.ssant par los

savanes du Nord-ouost.

DB ces savanes, un rameau aurait gagné los r6gions montngneuscs de

l'Atacoro. au Dahomoy où il donna 18 race Somba qui, suivant la chaine do

montagne qui prcmd en écharpe 10 Dahornoy, 10 Togo ot le, Ghana, ira pou­

pler tout 10 nord du Togo ot du Ghana. Cos animaux sc rotrouvGnt un Côte

dl Ivoire, nmcmés probablomont rx"tr los migrations du ln cAto dG l'or (Gha­

na) vers ln cOte cl 'Ivoire(32) , clcJS grClup8s othniques /'Kl\f\J ut surtout ci'uw:

fraction clu groupo ASHANTI qui formora en cAto d'Ivoire 10 peuple Boou16,

nCim par lequel c'n désigne los tnurins roncontrés on Cl'lte dl Ivr-lire.

Quant au rameau rElsté sur place;, au nord-ouGst du Nigéria, il sora

en contact avec les zébus White Fulnni pour donnar naissance à la raco du

Borguu.

Les animaux ùrrivc?s au suc:-·uuc:Jst du Nigéria vont, grâce aux migrati,'n,-,

qui ont DU liou à partir cio Bénin-City au 17~m8 ot 1G0mo si~clo vors 10

Dahomey, lu Togo, le Ghana, peu!llur ln zeme côtii',ro clu Ge'1 fo du Bénin ot

dG cOto d'Ivoire, où on les connnit sous les noms de i,uturu, raCG dos La­

gunes, La[Joun-cattle ou Dwo.rf Ghurthurn.
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Ccttu ôtude ethnolugique niUS Cl pDrmis

D' abere! uno connaissance [Jlus ;"!J:"l5cis8 de la plastir:uD clc;s bovins rencc'n·­

trés dans 10 Golfo du Bénin ct qui sc traduit chez los taurins par

Unu rnurflhulogio aSS8Z vcns:l.nu

crnus •

Animaux cio putit GJrmat, brovili-

Un déveluppement et une crc·j.3sance sonsib18s SUl"'tuut dans los tru:î.s

promi~r8s années, puis ralentis apr~s cinq Ans.

Ensuite un inventaire, (liJS oruupes sanguins nmc'mtrés dans cotte

pupulAtiun taurine ct de lour fréquenc8.

Il Clppnrnît ainsi une cortclinc pnronté à l' inb':iriuur do cotto popu­

lation ut, il oxiste :

clc.~s systi':'lmos à fréquence 61cv6o (A, Z, S).
des sY5t:~m8s à fréquence r~'~cluito (R 1 , - V) •

Les éléments ciD ces deux cunclus:i.;ms associés Èl col185 rte nClmbrcusGs au-

tros études consacréGs à l' hist: ~:i.rc; et la sociolugie des rJOuplados rcn-

contrés dans la zone, nuus ont conduit à roconnattr8 l'cxistonco de trois

types de) bovins

a) Les z(bus lucalisés surtuut l'lU ~JiD6riê1, au nord clu 12.Jmo paral181o,

régicJn !:ùus s:3che, moins inTDst,5c par los glossines, factuur limitant

10 fJlus important dB l' élcvé1!Ju z:~bus dans la zone s:Jur.;flnCJ-guinc-"~enn8.

CottiJ population do z~bus ~cnvir~n dix millions ~u tOtos) ost surtout

oxploit()c pour la rroduction du v:iJ_lnde, la spôculatirm loiti ~ro 6tant fc!r·­

toment cf)mrY'omise p3r do nombrcu>, fClcteurs dont l' ClfJtituc10 laiti0re des

... / ...



- 127 -

vnches (il,,5 litres de lait/ joul' pondant 247 jours cm mcyunnu pour la meil-­

loure race, 10 zébu Whito-Fulanij ct surtout l'absence de bons pâturages

et la tarissoment des points d'cnu pendant une bonne moitié de l'année.

b) Au Sud du 12ème parallèlo (Jn rencontre les tauri~~ avec dGS conditions

d'abreuvement et d' alimontntinn rJlus favorables en rais[Jn do l' GxistcJn­

ce dL: nombreux sous-produits l\[:ro-industriols (Fc'cnnDs d'arachides,

paillu de mil, de mais, do scJrgh C
), opluchures do mAnioc et d'igname,

cabosses de cncao, grainos de coton etc ... ), mais surtout do deux sai­

sons des pluies.

Ces taurins du Bénin qu'on dôcrit sous do nombrousos appellations

pouvont âtre rattachés à dow( groupas :

- I~;ut,u~u, Race d8s laguncls 1 Lagoon-Cattle, ayant c5volué dans les

l h "d r "' ~zones p us uml os ,gulneonnc:.

- Lo race Somba, Ghana-Shorthorn ou Baoulé, dans ID zone soudanionnc.

Cos taurins, parfai toment m!aptûs à cos milieux ol:J l'on rencontrc clus

tiques ut dG nombr8usos molodj_os parasitaires notmnment la tryponoso­

miasc, 10 stroptothricose et les helmenthiElses, et vivont sur des tor­

rains s3blonnuux et argileux, biun connus pour luur pauvreté en élé­

ments minéraux, donnent un voau chaque année, le prernior vôlage se
1

situant cntre 3 ct 3 2 ans.

c) Le trcisi8mo typo do bovin, né~~ontact entro tauri~s et zébus, forme

des populntions bien stabilisées que sont les races du Borgou et ln

racc Sanga. Ces animaux so rc:mc(jntrent do plus cm plus sur la côto qui

n'ost ras lour milieu ni:lturul ut DÙ ils s'adaptent Qssez difficilement;

ils ont copundant la préférence dos élov8urs à couse de IGur format •

.../ ...
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Dans nutru tentative de rügruuÇlçmmcnt de cette pUÇJulotion animale,

nos conclusions peuvent être] C\1ïl:Hioroes par l'anolysc cl' un plus grand

nombrü de groupes sanguins ut l'6tude dos caryotypes dans los diffé­

rents groupes ethniquos identifiés, afin de déceler 10 sang zébu: lu

chronmosomc y du zébu étant diff~ront do celui du taurin. ~ais à côt6

de Cl) travail quo l'on pout juger comme étant du lCl recherche fonda­

mcntalu, il convient de souligner que l'on dispose dons la zonc, d'a­

nimaux parfaitement adaptés nu miliüu. Il ost donc pussible d'élaboror

une politique dB volorisation do cc bétail, on tenant compte de la vo­

cation ogro-pastoralo do la zuno.-
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1• H.8.

2. H.D.

3.. H.Cr.

4. H.S.

5. H.Ptu.Co.

6. H.Ptu.J.

7. L.Sc.I.

8. L. Ca. ,1\.

9. P.Th.

10. T.Sp.

11- p.J.

12. P.Ca.A.

13. L.T.

14. loT.

15. C.B.c.

16. C. ['ii. c.

17. Llc.

18. L.c.

19. D.Pb.E.Co.

20. L.Th.

21. T.V.

22. D.Ch.Q.

23. L.Q.

24. loPte.F.

25. L. Cr.

26. lo Hh.
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LES MENSURATIONS ~~ECTUEE2

Hauteur au garrot

Hauteur au clos

Haut8ur de le\ cruupc

Hautuur du flÛSSo.gB des sangles

Hauteur à III puinto du coude

Hauteur à 10 pc"Jinto du Jarret

Distance imintc; épaule-pointe de la fesse

ou Longueur Scapulo - Ischialo

Longueur du conon Antérieur

Périmètre thuracique

Tour Spirlll

Périmètre du jarrut

Périmètre clu canon Antériuur

Longueur du 10 tOto

Largeur de III tûtc

Circonf8rcnc8 à la base de la ccrne

Circonférence ou milieu do la cornu

Espace Intcrcorné

Longueur des cornes

Distance entre la pointe de l'épaule et

la pointu clu coucls

Longueur du Thorax

Tour de ventre

Distance chignon-base do la queue

Longueur de la queue

Largeur entre les pointes d8s fosses

Longueur de la croupe

Largeur de la hRnche
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.!~\YEI.'l(:8S de ~~.cn::;ur3.tion~j che;?, les animaux de 3 3 3 ~ ans.

T/\dL~~!~U f\jr,~:7 : Lagunaire.
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TABLEi\U N°33. Analyses de varianco des ~oY8nnes de mensuration des races
Lagunair8,~omba et Borgou l è différents &ges : - 134 -

===========~========================================~===========~:============~=============~==================

F----:F--~-F F--;T F -F-- F-!
G. ' L.S : L.B : S.B : G. ' L.S : L.B : S.B : G.

15 è
! tv'iENSURATION :-F----F-
! : L.S : L.B

18 mois

F: S.B

3 ~ ans 5 ans

C.B.c.

H.PtEl.J.

, , • , , • , , i_ • , , 1

, , *' *' *' * 1~' *' *' .)~-' , -)l-' i.C ' *'
! H.D. : 12,80:1288,85:1881,12:1334,50 22,07: 10,12: 40,74: 27,55! 2,10: 40,39: 230,75: 35,B9!!__._____ _ 1 1

* * * * * * *' * * *'! H.Cr. : 44,86:1370,07:2277;39 :1493,76 16,{~.7: 8,30: 1,92: 9,171 2,24: 186,64: 191,18: 113,18!,-- ,__________________________ _ , 1

. . ~~ * ~~ * * * ~~. * -;'i- *"
! H.S. : 4,34: 58,21: 10,~,32: 52,77 1,77: 153,63: 130,74: 10Ll,27! 0,48: 301,21: 382,97: 263,21!
, ----------------------------,-------------------_--_--__1
, * * * * * ~~' * * * *'
! P.J. : 11,85: 13,02: 1,12: 11,17 0,00: 147,21: 155,02: 119,581 9,30: 207,13: L13L1.,88: 217,92!! ____, 1

* * *" * * *' * * *'! T.V. : 2,79: 477,35: 372,57: 328,73! 1,39: 7,04: 15,11: 7,8::'" 3,67: 44,04: 121')·,75: 52,67!
i----------------*-----~------~------*!--------------------------1----------1~ -~------*!

L.Th. : 62,47: 27,94: 81')·,01: 55,93! 0,2!!: 0,99: 1,14: 1,021 2,05: 13,80: 9,13: 9,02!________________________ __1 1 ,

-~ * 1~ * " * * * 1'. ' *~.(- *"
0,00:2222, 13:2570,56:2398,36! 9,91: 6,01: 17,06: 11,771 0,0.5: 29,21: 29,66: 19,35!

----------------- ---*------*-------*!----~-------*--- ----------*!--------------1'.-------------*!
C.tvi.c. : 0,00:1044,96:1203,93:1123,21! 37,29: 21,56: 1,67: 17,89! 0,00: 5,81: 2,09: 8,60!______________________________________1 1___________________ 1

'k ,!-. ~- ' ~:. * * ~'. ' * -l( * '
D.ch.Q, : 2,22: 110,53: 94,89: 73,54! 30,17: 169,99: 98,90: 123,"'-91 2,52: 26,01: 5t!·,29: 29,20!____________________________ - - __ 1 - , ,

* -):- * * ~~ ~~ * -)< ' * * * '
H,Pte.Cc.: 4,09: 541,03: (1·16,00: 261,64 4,88: 791,62: 573,39: 1(1·5,55: 0,01: 107,26: 136,OL).: 76,79!1 _ 1 ,

* * * * *' * * * *'47,33: 396,89: 176,77: 190,01 1,3i:l.: 2,34: 7,13: 3,52! 13,78: 41,61: 60,02: 35,95!

------------- --- - --------- ------------- ----------,. -------------------,* * * * * *' * * *-D.Pte.LCo.: 0,19: 987,93: 500,96: 361,75 0,39: 328,30: 614,87: 26~.,831 1,33: 143,47: 337,95: 148,75!

---------------------------------------- ---------------------------,-----------------------------,* 'k * ~~ * * *' * ~~ * *'L.Cr. : 22,80: 18,32: 6,09: 14,80 3,41: 17,47: 4,39: 8,231 9,88: 56,31: 20,99: 25,62!_____________________________________________________________________ 1_ _ 1

* * * *- -)(- * ~~. * * -3~ *-
l.Hh. : 6,83: 229,03: 163,t!-5: 139,85! 20,76: 0,42: 18,87: 12,331 5,89: 19,60: 6,1t!·: 10,04!_________________ __1 - , __ ,

'k * *' * * * ~~' * ~~ *'
LIe. : 1,56: 11,68: 6,65: 6,24! 5,20: 8,84: 25,57: 13,02! 13,00: 0,21: 1Li,95: 10,78!

--------------------- * -_. '* -*!-*-- ~~ ----*------*!----*------*------~----:;:!
L.Q. : 0,19: 20,89: 23,63: 15,00! 55,77: 16,95: 44,99: 32,70! 6,37: 59,61: 3,~,21: 34,04!

----------- - _.._------ --,----------- --~--,-----------,* 'k *' 'k 1~ 'k ~~ , * -)'c *'
H.Po. : 1,66: 487,19: 671.].,39: 421,10! 10,9ll: 71,59: 16,62: 30,6(! 0,71: 13,89: 9,35: 7,49!

====================================================~=======================================================!

•
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TABLE/\U N°3·"i-.

~:=============~==~===================~=========================================:~==================

~/ENSURATIor~s : H.8. : P.Th : T .SfJ. :P.Ca.A :L.Ca./\ :L.Sc.I : L.T. : loT. : L.c. :1.Pte.n
!-------------~: ------:-----:-----: - +---:-----:------:----:-----:-----!

101010101010101010! NOrv;BRES : 10
!-----------_._---------_. -.. -!

!
l [\,oYENNES : 89,5 : 140 : 172,1: 17 : 15 : 115,(: 44 : 24 : 1(c : 14 !
!===============~=================================================================================!

TABLEAU N°35.
==============~==~===~================~===~========================================;=~===============

f,ENSURATIONS : H.8. : P.Th. : T.Sp. :P.Ca.A :L.Ca.r, :L.Sc.I : L.T. : loT. : L. c. :1.Pte.F!
!-----------":-------:-----+--~..... :-----:-----:------:---:-----:-----:-----!

121212121212
._---------------------------

12121212! Nor:BRES
1---,
!
! MOYENNES : 10LJ : 149 : 190,3: 18,6: 17 : 125 : 46 : 27,3: 22,7: 15
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